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ABSTRAKT 

KUHEJDOVÁ, Anna : Význam francúzsko-slovenského partnerstva pre jednotnú a bezpečnú 

Európu – Ekonomická univerzita v Bratislave. Fakulta aplikovaných jazykov; Katedra 

románskych a slovanských jazykov. Vedúci práce: PhDr. Iveta Rizeková, PhD. – Bratislava : 

FAJ EU, 2019, s. 61 

 

V diplomovej práci sa zaoberáme francúzsko-slovenským partnerstvom a jeho prínosom pre 

bezpečnosť a jednotu Európy. Cieľom diplomovej práce je analyzovať historické vzťahy medzi 

Francúzskom a Slovenskom od konca 1. svetovej vojny po súčasnosť, ale taktiež priblížiť 

ekonomickú a politickú situáciu týchto dvoch krajín, a najmä aktuálne výzvy, ktorým oba 

členské štáty EÚ musia čeliť. 

Diplomová práca je rozdelená do štyroch kapitol. Prvá kapitola skúma vývoj historických 

vzťahov Francúzska a Slovenska počas 100 rokov, teda od konca 1. svetovej vojny. V druhej 

kapitole hodnotíme súčasnú situáciu Európskej únie, hrozby a výzvy, ktorým čelia členské štáty 

EÚ. Porovnávame počet žiadostí o azyl vo Francúzsku a na Slovensku. Spomenieme 

konferenciu klimatických zmien, ktorá sa konala v roku 2015 v Paríži. Čiastkovým cieľom 

diplomovej práce je tiež preskúmať francúzsko-slovenských politických a ekonomických 

vzťahov v historickom kontexte. V ďalšej kapitole približujeme vybrané francúzske 

spoločnosti, ktoré investujú na Slovensku. Opisujeme ich vývoj a úspech na slovenskom trhu. 

V poslednej kapitole sa venujeme politickej spolupráci, vojenskej, ale aj vzdelávacej 

a kultúrnej. 

 

Kľúčové slová: Partnerstvo. EÚ. Francúzsko. Slovensko. Výzvy. 

 

 

 

 

 



ABRÉGÉ 

KUHEJDOVÁ, Anna : Importance du partenariat franco-slovaque pour une Europe unie et 

protectrice – L’Université d’Économie. Faculté des langues appliquées ; Département des 

langues romanes et slaves. – Le tuteur : RIZEKOVÁ Iveta PhDr. PhD. Bratislava : FAJ EU, 

2019, p. 61 

 

Le présent mémoire de Master porte sur le partenariat franco-slovaque et sur sa contribution à 

une Europe unie et protectrice. Le but du mémoire est d’analyser les relations historiques entre 

la France et la Slovaquie depuis la fin de la Première Guerre mondiale à nos jours, mais aussi 

d’aborder la coopération économique et politique et notamment des défis actuels que ces deux 

Etats membres de l’UE doivent affronter. 

Le mémoire est divisé en quatre chapitres. Le premier chapitre s’occupe de l’évolution des 

relations historiques entre la France et la Slovaquie au cours de cent ans après la fin de la 

Première Guerre mondiale. Dans le deuxième chapitre, nous abordons la situation actuelle de 

l’Union européenne, les menaces et les défis auxquels sont confrontés les États membres de 

l’UE. Nous comparons le nombre de demandes d’asile en France et en Slovaquie. Nous 

mentionnons la Conférence sur le changement climatique en 2015 à Paris. Le but partiel de ce 

mémoire est également d’étudier des relations politiques et économiques franco-slovaques dans 

un contexte historique. Le chapitre suivant porte sur plusieurs sociétés françaises qui 

investissent en Slovaquie. Nous décrivons leur développement et leur succès sur le marché 

slovaque. Dans le dernier chapitre, nous nous consacrons à la coopération politique, militaire, 

éducative et culturelle. 

 

Mots clés : Partenariat. UE. France. Slovaquie. Défis. 
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INTRODUCTION 

L’année 2018 était l’année de plusieurs anniversaires dans le contexte des relations 

franco-slovaques. Nous avons commémoré le centenaire de la fin de la Première Guerre 

mondiale, la période de grande coopération franco-slovaque et vingt-cinq ans après la 

déclaration d’indépendance de la République slovaque, lorsque le caractère des relations 

franco-slovaques modernes a commencé à se construire et cela à l’aide des institutions 

coordonnant des relations franco-slovaques. A partir de cet événement, les relations franco-

slovaques ont progressé dans de nombreux domaines. Nous nous trouvons aujourd’hui dans 

une période où ces relations sont très amicales et de bonne qualité, en vue du partenariat 

politique. Cela n’était pas toujours le cas. Comme dans le passé, les deux pays ont dû affronté 

plusieurs problèmes liés à leur coopération réciproque, même aujourd’hui, ils sont confrontés 

à différents défis. 

La République française est l’un des pays les plus vastes et les plus majestueux 

d’Europe. Il y a tant à écrire sur la France, que ce soit les beautés de ce pays, son histoire et sa 

culture, ses nombreuses spécialités de la gastronomie, ses monuments et architectures. Nous 

allons choisir avant tous les domaines dans lesquels la coopération à long terme avec la 

Slovaquie s’est développée. 

Ce mémoire a également pour objectif de décrire et d’évaluer le succès de 

l’établissement de relations économiques et politiques entre la Slovaquie et la France, qui 

occupent deux positions de pouvoir différentes dans le système politique mondial. 

Le travail est divisé en quatre chapitres. Le premier chapitre est consacré au 

développement historique de la coopération franco-slovaque. Son but est de clarifier le niveau 

des relations franco-slovaques au cours des périodes de l’histoire slovaque et française et de 

mettre en évidence les changements survenus du fait de l’évolution de la situation politique et 

des défis auxquels étaient confrontés les diplomates français et slovaques. Il décrit l’histoire 

commune depuis la création de la République slovaque indépendante jusqu’à nos jours. Il vise 

également à analyser les relations politiques franco-slovaques en cours depuis l’adhésion de la 

Slovaquie à l’Union européenne et le début de la coopération entre la France et la Slovaquie au 

sein de cette institution. Dans ce chapitre, nous mettons l’accent sur le dialogue entre les 

représentants du plus haut niveau politique et visons à évaluer la qualité des relations mutuelles, 

en supposant que la qualité des relations soit déterminée par les personnalités du plus haut 
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niveau politique, ainsi que par la situation politique actuelle et les problèmes actuels non 

seulement en Europe, mais également dans le monde. 

Le deuxième chapitre porte sur la situation actuelle dans l’Union européenne et aux 

défis et menaces auxquels font face la France et la Slovaquie. Il traite de la migration, du Brexit 

et du changement climatique. Dans le chapitre, nous mentionnons la Conférence sur le 

changement climatique à Paris de l’année 2015 où près de 150 chefs d’État se sont rencontrés. 

Le troisième chapitre a pour tâche d’analyser l’afflux d’investissements français en 

Slovaquie et de souligner leur contribution à l’économie slovaque. Cet afflux de nombreux 

investisseurs et entreprises français sur le territoire slovaque se sont entremis le travail pour 

nombreux citoyens slovaques, et les nouvelles normes appliquées par les sociétés étrangères 

ont déplacé le classement des valeurs fondamentales des entreprises au niveau européen. 

La République slovaque, en tant qu’État en développement rapide, est un partenaire 

commercial à long terme de la France et leur coopération s’accroît de plus en plus depuis des 

années. Presque tous les pays recherchent des investissements étrangers, ce qui les rend de plus 

en plus intéressants. Le motif est souvent le manque de ressources internes pour financer les 

besoins économiques, ce qui fait que la demande d’investissements étrangers devient un 

phénomène mondial. 

Ces dernières années, la Slovaquie peut également bénéficier du grand intérêt des 

investisseurs étrangers, comme en témoignent les nombreuses entreprises françaises qui 

investissent sur notre territoire. De nos jours, les investissements étrangers sont devenus un 

sujet de discussion important en Slovaquie, ce qui explique également le fait que nous le 

rencontrons souvent dans les magazines et les journaux. Ainsi, dans ce chapitre, nous nous 

concentrons davantage sur la République slovaque en tant que pays accueillant pour les 

investisseurs étrangers. En vertu d’une cartographie et d’une analyse plus détaillées des 

activités de sociétés françaises en Slovaquie, nous essayons de brosser un tableau plus complet 

du fonctionnement des sociétés françaises investissant dans notre pays. 

Dans le dernier chapitre, nous discutons plus en détail différents domaines de la 

coopération politique, militaire, culturelle et éducative. L’ambition est de souligner 

l’importance de ces domaines et des activités qu’ils développent dans ces domaines. Dans ce 

chapitre, nous décrivons également la disposition institutionnelle dans le domaine de la culture 

et de l’éducation. 
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1 Aperçu historique sur le partenariat franco-slovaque depuis 1918 

jusqu’à présent 

Les relations entre les nations se manifestent par des amitiés et des inimitiés. La 

coopération entre les nations est basée sur les idées et les objectifs communs ainsi que sur le 

franchissement des obstacles et des difficultés qui les réunit davantage. Les contacts historiques 

et politiques traditionnels entre la nation slovaque et la nation française témoignent de la 

proximité de leurs efforts et des bonnes relations traditionnelles. (Mojdis, 1998) 

La République slovaque, en tant que l’un des successeurs de la République 

tchécoslovaque, a le sentiment d’être alliée à la République française, car les Slovaques ont 

prouvé leur lien avec les Français par le plus grand sacrifice. Plusieurs milliers de sépultures 

militaires françaises et slovaques datant des deux guerres mondiales témoignent de la 

détermination des soldats français et slovaques à donner leur vie pour la liberté de leur patrie et 

la patrie de leur allié. 

1.1 Relations entre la France et la première République tchécoslovaque 1918 

Le déclenchement de la Première Guerre mondiale a provoqué une vague d’euphorie 

patriotique en Hongrie, mais n’a pas éveillé un grand enthousiasme chez les Slovaques. Les 

hommes de politique slovaques se rendaient compte que cette guerre pourrait décider du destin 

du futur ordre mondial et du destin de la nation slovaque. Comme les Slovaques n’avaient 

aucune occasion de faire preuve de patriotisme dans leur pays, ils ont commencé à le  manifester 

à l’étranger, ils ont commencé à se manifester à l’étranger. Outre l’activité aux Etats-Unis, les 

Slovaques étaient actifs en Russie, en France, en Suisse et dans d’autres pays européens et 

d’outre-mer, qui étaient favorables à l’idée de créer l’Etat tchéco-slovaque du plan de la 

naissance d’Etat tchéco-slovaque. Paris est devenu un des centres d’activité étrangère les plus 

importants pour les Slovaques est devenu Paris (PETRUF, 2017).  

La France a influencé les processus de l’espacement des territoires de la 

Tchécoslovaquie pendant la Première Guerre mondiale et aussi dans le contexte de la culture. 

Pour les érudits tchèques et slovaques, la France incarnait la modernité, l’indépendance et la 

libération de l’influence germanique. La France a commencé à s’intéresser qui se déroulaient 

sur le territoire de la Tchécoslovaquie et cela grâce aux académiciens comme Louis Léger et 

Ernest Denis. La Tchécoslovaquie présentait une société ouverte, dont la conception a captivé 

l’attention de catholiques conservateurs français (Paul Claudel, Léon Bloy) et aussi progressifs 
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qui ont vu l’idée de la Révolution française dans un nouvel Etat potentiel. La politique étrangère 

de Raymond Poincaré, président français et de Théophile Delcassé, ministre des affaires 

étrangères à cette époque-là, consistait à soutenir les nations opprimées. La situation 

internationale a permis la formation de « Société des nations » en 1919. Cette organisation a 

reuni des nations opprimés et a renseigné le grand public sur ces nations. Paris est devenu un 

centre important pour les nombreux érudits tchécoslovaques avant le déclenchement de la 

Première Guerre mondiale. Parmi eux, se trouvaient des artistes et des politiciens qui 

cherchaient et formaient des contacts et des alliances (par ex. Edvard Beneš) (idem). 

Milan Rastislav Štefánik, citoyen français installé en France depuis 1904, a déjà été 

impliqué dans la résistance étrangère au début de la guerre. Il était diplomate expérimenté qui 

savait faire le point de la situation politique internationale actuelle et supposait que l’issue de 

la guerre pourrait aider les Slovaques à trouver leur indépendance et à s’affranchir de la 

domination hongroise. Štefánik a commencé son service militaire en armée française en tant 

que citoyen français, mais il abordait constamment l’idée de l’indépendance de la 

Tchécoslovaquie. Štefánik a accepté le modèle d’autonomie tchécoslovaque lors de ses études 

à Prague, où il appartenait à un groupe d’artistes. Ce modèle a été également soutenu par Tomáš 

Garrigue Masaryk, professeur de Štefánik à l’Université Charles de Prague. Leur idée commune 

de l’indépendance de la Tchécoslovaquie était une condition nécessaire à leur future 

collaboration (MOJDIS, 1998). 

Cette coopération a débuté après le départ de Štefánik à la vie civile en 1915. Malgré 

ses graves problèmes de santé, il se rend à Paris pour s‘y rencontrer avec Edvard Beneš et 

Masaryk. En février 1916, le Conseil national des pays tchèques est établi à Paris et devient la 

base des activités la Résistance tchécoslovaque. Tomáš Garrigue Masaryk était en tête et Milan 

Rastislav Štefánik est devenu son vice-président. 

Milan Rastislav Štefánik peut être considéré comme le premier diplomate slovaque. 

Pour ses mérites militaires et diplomatiques, il a obtenu trois grades de l’Ordre de la Légion 

d’honneur: Chevalier (1914), Grand-officier (1917) et Commandeur (1919) de la Légion 

d’honneur. Il avait accès à d’importantes personnalités de la politique française, ce qui était un 

avantage considérable dans la révolte étrangère. Dans les services tchécoslovaques,  il était 

diplomate habile et intuitif et lors des négociations, il a apporté un grand succès à la 

Tchécoslovaquie. C’est lui qui persuade le gouvernement français de soutenir la cause 

tchécoslovaque. Il a compris que la politique visant à la création de la future Tchécoslovaquie 
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doit être soutenue par une force armée. Il se charge de l’organisation de l’armée tchécoslovaque 

indépendante (idem). 

Déjà au début de la guerre, il était en contact avec Anatole de Monzie, le secrétaire 

d’Etat à la Marine et Philippe Berthelot, le diplomate du ministère des affaires étrangères 

français. Il a également rencontré le Premier ministre et ministre des affaires étrangères 

françaises, Aristide Briand. Plus tard, le 3 février 1916, avec T.G. Masaryk, ils ont accepté et 

supporté la résistance tchécoslovaque. Štefánik a également soutenu cet événement et grâce à 

ça, cette information s’élargissait en Russie, en Angleterre et aux États-Unis. 

Les Légions tchécoslovaques étaient un facteur important dans la lutte pour 

l’indépendance de la Tchécoslovaquie. Comme les Russes, en tant qu’alliés français, n’étaient 

pas en mesure de fournir des armées à la France, Štefánik en a profité et a imposé le retour des 

prisonniers de guerre tchécoslovaques en France au lieu d’eux. C’était très avantageux pour les 

Français car ils ont gagné une aide militaire. Celle-ci est arrivée des Etats-Unis grâce aux efforts 

de Štefánik. « Le 21 juin 1917, des négociations ont été engagées pour la création d’une armée 

indépendante tchécoslovaque en France, qui regrouperait toutes les forces militaires 

tchécoslovaques. Štefánik a exprimé l’idée que « l’armée était un attribut de la souveraineté 

nationale » et a appartenu à la nation tchécoslovaque et au conseil national. Après les 

négociations, le décret du président Poincaré a annoncé que « les Tchécoslovaques organisés 

dans l’armée autonome qui reconnaissaient la plus haute autorité du commandement militaire 

français combattraient contre les puissances centraux sous leur propre drapeau ». Le 7 février 

1918, Beneš et Clemenceau ont signé l’instruction générale de création de l’armée autonome 

tchécoslovaque. » (trad. aut.) (FERENČUHOVÁ, B. : Francúzsko a slovenská otázka  1789-

1989. 2008 p. 215). 

Plus tard, Štefánik a transféré ses efforts en Italie. Bien qu’il cherche à obtenir des 

alliances primaires en faveur de l’indépendance de la Tchécoslovaquie par la création de 

l’armée tchécoslovaque en Italie, les Français, en tant qu’alliés, appréciaient ses activités. En 

juin 1918, il était nommé brigadier général pour la durée de sa mission. Cela a également été 

facilité grâce à l’acquisition de prisonniers tchécoslovaques en Italie, dont une partie est 

devenue une aide importante pour la France (FERENČUHOVÁ, 2014).  

Le nouvel Etat tchécoslovaque est né dans une Europe instable au milieu des 

changements radicaux survenus après la fin de la Première Guerre mondiale. La situation 

politique et diplomatique du nouvel Etat était compliquée à cause de sa situation géographique. 
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Bien que la Tchécoslovaquie appartienne aux Etats vainqueurs, elle restait entourée d’Etats 

vaincus comme l’Allemagne, l’Autriche et la Hongrie. 

Elle se trouvait au milieu de la confrontation des forces politiques, économiques et 

idéologiques. La création des frontières avec l’Allemagne, la Pologne et la Hongrie ont posé 

quelques problèmes. Cette question a été résolue lors de la conférence de la paix à Versailles. 

Au cours des négociations, la France a confirmé qu’elle soutiendrait la Tchécoslovaquie (idem). 

La sécurité présentait la question primordiale de la politique étrangère et de la 

diplomatie tchécoslovaques. La situation n’était pas favorable à la Tchécoslovaquie, car elle 

était au centre des intérêts de divers courants politiques. En conséquence, les fondements de la 

politique étrangère tchécoslovaque reposaient sur les relations amicales avec les puissances 

occidentales. La Tchécoslovaquie était orientée vers le Royaume-Uni et comptait sur l’alliance 

franco-anglaise pour assurer la paix. 

La France est devenue le plus grand appui de la Tchécoslovaquie. Les pays avaient les 

mêmes objectifs, la même idéologie et la même politique et aussi les mêmes intérêts 

stratégiques. L’objectif des deux pays était de maintenir la paix en Europe et le système défini 

par le Traité de Versailles. Les deux pays ont rejoint la Société des Nations. 

L’alliance non-officielle entre ces deux pays était représentée par la mission militaire 

française en République tchécoslovaque. Le 19 février 1921, la France a conclu une alliance 

avec la Pologne. L’alliance pareille aurait dû être conclue avec la Tchécoslovaquie. Il existait 

une forte rivalité entre la Tchécoslovaquie et la Pologne à propos du futur partenaire de la 

France à l’Est. Mais plus tard, la position de la France dans la politique européenne était 

affaiblie par un isolement plus profond et Prague, surtout le président Masaryk, avait refusé cet 

accord pour diverses raisons diplomatiques. Cependant, la Tchécoslovaquie a succombé à la 

pression française et a finalement accepté un accord d’alliance et d’amitié, mais sans 

engagement militaire officiel. En partie, l’accord soutenait l’intégration de la Tchécoslovaquie 

dans un système européen dirigé par la France; qui constituait une barrière au renforcement de 

l’influence et de l’expansion allemandes (PETRUF, 2017). 

Dans cette situation internationale, les dirigeants politiques tchécoslovaques ont cherché 

à maintenir une certaine distance par rapport à la France. Mais la pression du gouvernement 

français visant renforcer les relations avec la Tchécoslovaquie ne s’est pas arrêtée et en mai de 

l’année 1921, le général français Foch a visité Prague.  
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Les négociations ont démarré par un contrat politique qui avait conditionné les 

négociations éventuelles sur les conventions militaires. Lors des négociations suivantes, la 

diplomatie de Beneš a bien montré que le traité tchécoslovaque-français préparé était très 

différent du contenu des pactes signés entre Paris et Bruxelles et Varsovie. Prague recherchait 

l’alliance politique égale entre deux républiques démocratiques; reconnaisseraient des idéaux 

de la Société des Nations et qui ne prendraient pas l’Allemagne pour son adversaire. Cette 

alliance désignait les intrus potentiels de l’ordre européen central actuel sous forme de familles 

royales. La proposition tchécoslovaque, qui était basée sur les principes mentionnées, a été 

définitivement acceptée lors de la visite de Beneš à Paris en décembre 1921. L’accord d’amitié 

franco-tchécoslovaque, cette fois-ci officiel, a comporté les suppositions démandées par le parti 

tchécoslovaque et n’était pas une alliance formalisée (FERENČUHOVÁ, 2008). 

En février 1925, le gouvernement allemand a proposé à la France un acte de garantie 

occidental confirmant le statu quo sur la frontière occidentale allemande. Beneš a mis au point 

une initiative majeure dans les deux métropoles occidentales afin que le système ne contienne 

rien qui laisserait à penser que l’Allemagne a les mains libres en Europe centrale et orientale. 

La France a insisté pour soutenir ses alliés de l’Est, y compris la Tchécoslovaquie (idem). 

Dans la période suivante, la tension a été relâchée entre la France et l’Allemagne. Les 

premières collisions n’ont commencé qu’à l’automne 1933. Edvard Beneš a répété que la 

coopération, l’amitié et l’alliance avec la France était et resterait la base de la politique 

tchécoslovaque en toutes circonstances. Au tournant des années 1933 et 1934, la diplomatie 

tchécoslovaque a supporté plus activement la convergence entre la France et l’URSS, bien 

qu’elle n’ait pas encore tenu de bonnes relations diplomatiques avec Moscou. 

Après l’invasion du territoire démilitarisé de la Rhénanie, en France des voix se sont 

exprimées en faveur d’une intervention militaire contre les troupes allemandes, mais elles se 

sont terminées avec l’occupation de forteresses françaises et la plainte à Genève. La 

Tchécoslovaquie portait l’intérêt à la France s’elle avait tiré des conséquences de l’action de 

Hilter, mais l’inactivité de la France avait des conséquences fatales pour la position stratégique 

de la Tchécoslovaquie. Au début de l’automne 1936, la France a accepté une initiative 

tchécoslovaque à conclure prochainement un nouvel accord d’alliance avec l’ensemble du petit 

accord. Cependant, il n’a pas été réalisé. 

Le nouveau gouvernement français, dirigé par Édouard Daladier en 1938, a assuré la 

Tchécoslovaquie de son engagement. Il a toutefois admis lors du sommet anglo-français de fin 
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avril que la Tchécoslovaquie était indigne de soutenir et que son gouvernement devait être 

obligé de faire des concessions concernant les Allemands des Sudètes. Malgré la déclaration de 

Daladier que ses engagements vis-à-vis de la Tchécoslovaquie étaient sacrés, son ministre des 

affaires étrangères a cependant ouvertement déclaré à l’ambassadeur de Tchécoslovaquie 

Štefan Osuský que la France ne mènerait pas la guerre à cause des Allemands des Sudètes 

(PETRUF, 2017). 

Nous pouvons donc dire que la politique d’apaisement, à laquelle la France et la 

Tchécoslovaquie avaient des attitudes différentes, a causé une détérioration des relations 

franco-slovaques. La Tchécoslovaquie se sentait menacée par l’Allemagne, c’est pourquoi elle 

a exigé l’irréductibilité de ses alliés occidentaux, y compris la France. La France et les 

puissances occidentales ont toutefois décidé d’accepter les revendications allemandes en faveur 

de l’occupation des territoires tchécoslovaques des Sudètes dans le sens d’éviter la guerre et de 

maintenir la paix en Europe. La solution s’est montré pourtant inefficace en vue de la politique 

d’agression expansionniste allemande. 

1.2 Relations pendant la Seconde Guerre mondiale 

Dans cette partie du mémoire, nous traitons de l’évolution des relations entre la 

Tchécoslovaquie et la France. Les relations franco-slovaques pendant la Seconde Guerre 

mondiale et le bipolarisme ont été caractérisés par l’instabilité. Alors qu’au début de la guerre, 

leurs rapports étaient marqués par des points de vue différents sur la politique d’apaisement, 

pendant l’occupation allemande et le mouvement de résistance de la Tchécoslovaquie et de la 

France, ils se sont mutuellement raffermis. Un autre changement s’est produit après la fin de la 

Seconde Guerre mondiale et après l’entrée du communisme en Tchécoslovaquie. Le 

communisme était également présent en France (la coopération des partis communistes en 

Tchécoslovaquie et en France était longtemps le seul type de coopération entre ces deux pays). 

L’allié principal de la Tchécoslovaquie – l’URSS est devenu le sujet de discorde de la 

coopération ultérieure entre la Tchécoslovaquie et la France. L’orientation politique de la 

Tchécoslovaquie a été divisée par le rideau de fer (MOJDIS, 1998). 

Cette période est importante, car elle détermine de manière significative les différences 

politiques, les évolutions économiques différentes, la culture et la culture politique des deux 

pays. En particulier à la fin du XXe siècle, lorsque les relations franco-slovaques ont commencé 

à se reconstruire (également dans le contexte de l’Union européenne), l’impact de ces 

différences est visible. Dans le développement futur des relations, l’accent est mis sur la 
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manière de surmonter les différences et d’élever une politique commune, de relever les niveaux 

économiques, de renforcer la démocratisation et la libéralisation en Slovaquie. 

En ce qui concerne le développement des relations entre la Tchécoslovaquie et la France, 

après l’occupation des territoires tchèques le 15 mars 1939, la Troisième République française, 

malgré sa politique antérieure lors de la Conférence de Munich, est devenu le centre le plus 

important pour le renouvellement du nouvel Etat tchécoslovaque. Au début, la France ne cachait 

pas sa répugnance pour s’engager dans l’affaire tchécoslovaque, ainsi que Londres, elle a refusé 

de reconnaître la légitimité du Protectorat de Bohême et de Moravie dicté par Hitler (PETRUF, 

2003). 

D’abord, le centre de la nouvelle initiative étrangère était à l’ambassade de 

Tchécoslovaquie dirigée par Š. Osuský. Au printemps 1939, un bureau militaire tchécoslovaque 

a été établi à Paris. Son but était de rétablir l’armée tchécoslovaque. Cependant, les négociations 

avec la France étaient peu fructueuses. La déclaration française de la guerre à l’Allemagne a 

donné une chance au succès de ce projet, mais comme il était démontré, le cabinet d’Edouard 

Daladier n’avait pas encore prévu la naissance de troupes tchécoslovaques. Seulement le 

Comité national tchécoslovaque pouvait se former à Paris (idem). 

Après l’instauration du nouveau gouvernement français dirigé par le maréchal Pétain, 

les groupes militaires et les représentants politiques tchécoslovaques étaient obligés de se 

replier et de déplacer leurs activités à Londres. Les premiers contacts de la France après 

l’occupation se sont produits après la naissance du mouvement des Français Libres (plus tôt 

que celui des Britanniques). L’annulation de l’accord de Munich en Tchécoslovaquie ne posait 

pas de problème pour la diplomatie des Français Libres. 

Après le renouveau de la Tchécoslovaquie, l’URSS a largement dominé dans l’entre-

deux-guerres. Le but de la politique étrangère française était alors d’arrêter l’agressivité pan 

germanique. Les Français se sont tournés vers les alliés traditionnels d’Europe centrale. Malgré 

de très bonnes relations, l’attitude française sur le renouvellement de l’alliance avec la 

Tchécoslovaquie était hésitante. Les représentants français ont craint l’influence de l’URSS sur 

ce territoire. Cette influence aurait pu compliquer les relations entre la France et les puissances 

occidentales. En mai 1946, cette préoccupation a été mise en valeur par les résultats des 

élections et la victoire du Parti communiste en Tchécoslovaquie. Les communistes ont 

également pénétré le gouvernement en France. Les liens entre ces deux partis étaient 
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considérables, c’est pourquoi les démocrates tchécoslovaques et les communistes ont soutenu 

les alliances politiques, bien que pour des raisons différentes (idem). 

Malgré de bonnes relations avec la France, Klement Gottwald a décidé que l’URSS 

serait un seul allié et qu’aucun autre lien avec cette alliance ne pourrait être en contradiction. 

L’attitude positive des communistes envers la France a changé après l’expulsion du Parti 

communiste du gouvernement français. Une autre raison du changement d’attitude était le 

nouveau plan Marshall, qui était refusé par les alliés de l’URSS. Le coup d’Etat communiste en 

Tchécoslovaquie et l’entrée de la France dans les structures militaires occidentales (union de 

l’Europe occidentale, OTAN 1949) ont ensuite mis le point final à l’idée du renouvellement de 

la coopération entre les deux pays (FERENČUHOVÁ, 2008). 

Les liens entre les Français et les puissances occidentales, la guerre contre le mouvement 

de libération communiste en Indochine, à Madagascar et ailleurs ont contribué à la campagne 

anti-française des politiciens tchécoslovaques. Les possibilités de rétablir la coopération et la 

différence entre les relations franco-tchécoslovaques et les relations des autres puissances 

occidentales ont été définies dans une certaine mesure par la politique française à l’égard de 

l’Allemagne de l’Ouest et par les désaccords avec les États-Unis et leurs projets armés ainsi 

que par la coopération du Parti communiste tchécoslovaque avec le Parti communiste français. 

Une certaine reprise des relations a eu lieu après le sommet de Genève en juillet 1955, 

lorsque le chef de la diplomatie de Prague, V. David, a souhaité élargir les relations 

économiques et culturelles avec la France. Le renouvellement des relations franco-

tchécoslovaques a également été associé au processus de libération (idem).  

Soi-disant « La crise du canal de Suez » et la naissance de la Communauté économique 

européenne (CEE) ont troublé ces relations. Après le retour de Charles de Gaulle en juin 1958, 

lors du onzième congrès du parti communiste, Antonín Novotný, a interprété le cours des 

événements en France comme « une incursion fasciste dangereuse » et il a également parlé de 

« la terreur sanglante des colonisateurs français en Algérie ». 

La nouvelle politique orientale de Charles de Gaulle de l’année 1965 a offert une 

nouvelle chance pour le rapprochement franco-tchécoslovaque. Des discussions sur 

l’amélioration des relations écono,iques, culturelles et de recherche scientifique avaient lieu 

entre les partis français et tchécoslovaques. Les relations entre Paris et Moscou se sont 

également améliorées. L’abandon des structures de l’OTAN a constitué une étape positive dans 

le cadre des relations de la France avec l’Est. La France et les pays de l’Europe centrale et 
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orientale ont trouvé un terrain d’entente sur la question du maintien du statu quo en Europe. Ils 

ont refusé conjointement d’accepter l’armement possible de Bendeswehr par des armes 

nucléaires et condamné des attaques américaines au Vietnam. La politique de libération de Paris 

et Moscou n’a pas influencé l’occupation de la Tchécoslovaquie par les armées de l’URSS. 

Cela n’a pas changé, ni sous le gouvernement des successeurs de Gaulle : celui de G. Pompidou 

et Valéry Giscard d’Estaing en 1974-1981. Cependant, le parti tchécoslovaque n’a pas montré 

d’initiative significative ni d’intérêt vis-à-vis de la France. Les visites bilatérales avaient lieu 

entre 1974 et 1975, mais elles n’ont pas abouti à l’approfondissement des relations mutuelles 

(idem). 

En janvier 1979, le président français Valéry Giscard d’Estaign a accepté la répartition 

de missiles américains, ce qui a influencé les relations de la France avec l’Est. Sous le nouveau 

président français François Mitterrand, la situation n’a pas chargé. C’est en 1984, après l’arrivée 

de M. Gorbatchev que Prague a essayé de dynamiser ses relations avec la France. Le ministre 

des affaires étrangères Bohuslav Chňoupek s’est rendu à Paris et avec son homologue français 

Claude Cheysson et avec le président Mitterrand se sont mis d’accord pour maintenir et 

consolider la paix en Europe, même si leurs points de vue sur différentes questions divergaient. 

Au milieu de l’année 1988 dans la situation internationale changée, les visites réciproques ont 

commencé à se répéter. Le 7 décembre 1988, le président Mitterrand est arrivé à Prague et dans 

son discours il a relevé le défi à une intensification des relations entre la France et la 

Tchécoslovaquie. Il a fait appel à un changement du système d'isolationnisme tchécoslovaque 

et a accueilli à l’ambassade les membres de la dissidence tchécoslovaque (idem). 

Nous pouvons constater que la coopération entre ces deux pays s’est considérablement 

perturbée pour un certain temps puisque la Tchécoslovaquie faisait partie du bloc oriental et la 

France faisait partie du bloc occidental. Les conflits sont arrivés au sujet de l’Indochine, la 

guerre en Algérie, l’établissement de la CEE et la répartition de missiles américains. Toutefois, 

la coopération n’a pas été complètement interrompue grâce à la politique de Charles de Gaulle, 

à la libéralisation des tensions entre Paris et Moscou et au départ de la France des structures de 

l’OTAN. 

1.3 Relations franco-slovaques jusqu’en 2004 

Après la chute du régime socialiste en Tchécoslovaquie, le principal défi de la RFTS 

était l’acquisition de nouveaux alliés et le renouvellement du réseau diplomatique avec les pays 

occidentaux. Comme nous l’avons déjà mentionné, le président français de l’époque, Francois 
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Mitterand a joué un rôle important dans le développement des relations franco-slovaques au 

cours des années révolutionnaires. Il a personnellement essayé d’unifier les pays d’Europe 

centrale et s’est rendu dans tous les pays de cette région. Après la création de la République 

slovaque en 1993, l’établissement de relations franco-slovaques n’était plus une priorité. C’est 

l’Allemagne qui a remporté la primauté. Au cours de ces années, le réseau diplomatique a été 

restauré et les activités des organismes culturels francophones se sont développées. La 

Slovaquie, sous Vladimír Mečiar, ne s’est pas intéressée à la nouvelle politique orientale du 

président français Jacques Chirac (GODÁLOVÁ, 2015). 

L’évolution la plus importante s’est produite en 1990, année où l’obligation de visa a 

été supprimée. Les représentants de la France et de la Tchécoslovaquie ont signé également des 

accords dans les domaines culturel et éducatif. Les relations franco-slovaques ont suivi la bonne 

direction, mais à cette époque-là, l’influence de l’Allemagne est devenue plus forte, ce que les 

Français n’ont pas pu surmonter. Les activités françaises s’étaient principalement orientées vers 

la coopération politique. 

Le 26 novembre 1992, le consulat général a été ouvert à Bratislava. Après la création de 

la Slovaquie indépendante, le chargé d’affaires et aussi l’ambassadeur ont été nommé. Le 12 

janvier 1993, le ministre des affaires étrangères français a visité la Slovaquie (VZŤAHY 

ZAKOTVENÉ V HISTÓRII...). 

Au cours de cette période, l’ambassade de Slovaquie à Paris a également été établie. Il 

a pour mission d’assurer les intérêts slovaques en France. Sa fonction est basée sur le rôle clé 

joué par la France sur la scène internationale. Le pays qui est l’un des membres-fondateurs 

importants de l’Union européenne, un membre important du Conseil de sécurité des Nations 

Unies et de l’OTAN. 

Depuis 1995, la politique étrangère de la France a changé. Au cours de la présidence de 

Jacques Chirac, le problème actuel d’élargir l’UE s’est orienté à l’est, mais après 

l’élargissement de l’influence de l’Allemagne, Chirac a changé son avis. Il a effectué des visites 

dans la région d’Europe centrale. Il a fait appel aux avantages du processus d’intégration mais 

il a souligné la présence de l’économique française dans la région. Le résultat de ces visites 

était le développement des relations commerciales avec d’autres pays d’Europe centrale. Sous 

Vladimír Mečiar, la Slovaquie n’a pas montré l’intérêt pour les structures occidentales. Le 

président Chirac avait manqué sa visite en Slovaquie (idem). 
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Les relations politiques entre la France et la Slovaquie se sont renforcées sous Mikuláš 

Dzurinda, lorsque la Slovaquie a soutenu l’idée d’une intégration plus profonde à l’ouest et a 

tenté de rejoindre l’Union européenne. Depuis 2000, après la visite du président Rudolf 

Schuster en France, les ministres des Affaires étrangères et des Affaires européennes se 

rencontraient régulièrement. En 2005, les principaux hommes politiques français, Michel 

Barnier, Philippe Douste-Blazy et Colon, ont visité la Slovaquie. Les nouvelles perspectives 

pour le renforcement des relations politiques entre la France et la Slovaquie ont ouvert l’entrée 

de la Slovaquie dans le Conseil de sécurité des Nations unies (idem). 

L’évolution historique des relations peut être considérée comme très changeante. 

Pendant la Première Guerre mondiale, les relations étaient étroites et prometteuses. La 

Tchécoslovaquie a aidé la France à réaliser ses intérêts en matière de politique étrangère au 

moyen des légions tchécoslovaques, mais après la détérioration de la situation internationale 

avant la Seconde Guerre mondiale, l’alliance s’est affaiblie en raison d’intérêts divergents en 

matière de politique étrangère (notamment après la Conférence de Munich). La tentative 

tchécoslovaque de préserver l’intégralité de son territoire était en contradiction avec les efforts 

français d’éviter la guerre et préserver la paix en Europe. Les conséquences de ces 

contradictions (la fragmentation de la Tchécoslovaquie) ont également laissé des traces sur la 

qualité des relations mutuelles au cours des années suivantes. Pendant la Seconde Guerre 

mondiale et la guerre froide, le dialogue mutuel était rare. Son exception importante était la 

coopération des mouvements de résistance pendant la Seconde Guerre mondiale sous la 

direction de Beneš et de Gaulle et plus tard la politique de l’Est de Charles de Gaulle et la 

libération des tensions entre Paris et Moscou. Après la chute du socialisme en Tchécoslovaquie, 

les relations diplomatiques mutuelles ont été renouvelées, mais au cours des premières années, 

aucune des deux parties n’avait pas grand intérêt à approfondir ses relations mutuelles. La 

situation a changé grâce à une intégration plus profonde de la Slovaquie dans l’Europe (entrée 

à l’Union européenne) et à l’augmentation de l’intérêt de la France pour les pays d’Europe 

centrale et orientale. 

1.4 Relations franco-slovaques actuelles et partenariat stratégique  

Le 1er mai 2004 a été marquée par le développement de la coopération franco-slovaque 

après l’adhésion de la Slovaquie à l’Union européenne. Outre la suppression des obstacles dans 

le commerce, le droit de douanes, la mobilité du travail et d’étudiants, ainsi que la réunion des 

plus hauts représentants de la France et de la Slovaquie au sein des institutions européennes, 
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l’accent est également mis sur le développement des relations bilatérales et des partenariats 

stratégiques. La France et la Slovaquie ont un certain nombre de thèmes communs et nous avons 

pu suivre des directions politiques similaires lors de dernières années. Les deux pays déclarent 

conjointement qu’ils appartiennent au noyau de l’Union européenne (GODÁLOVÁ, 2015). 

Les visites bilatérales à différents niveaux sont fréquentes, qu’il s’agisse de visites 

d’ambassadeurs, de ministres, de fonctionnaires de l’Union européenne et de membres de 

différentes associations. Les activités pour créer des partenariats stratégiques ou coopérer dans 

divers domaines. 

1.4.1 Plan d’action pour la période 2008-2013 

Ce plan d’action comporte un certain nombre de domaines dans lesquels la France et la 

Slovaquie démontrent leur partenariat. Ces deux pays sont convenus de renforcer la coopération 

par l’intermédiaire d’un partenariat politique, d’un partenariat politico-militaire, de la défense 

et des armements, de la coopération énergétique et environnementale, de la coopération 

économique, de la coopération administrative et de l’élargissement de l’espace Schengen. 

En ce qui concerne le partenariat politique, la France et la Slovaquie ont convenu 

d’organiser une réunion annuelle de haut niveau et d’intensifier la réunion des ministres, des 

députés et des hauts fonctionnaires des deux pays. Les deux pays ont également estimé qu’il 

était important d’approfondir les échanges et les stages de diplomates. Les stages se sont 

concentrés en particulier sur l’Afrique du Nord et au Moyen-Orient. 

La francophonie et la diversité culturelle est une base convenable pour un 

rapprochement politique. Dans la Francophonie, les deux parties ont convenu qu’ils avaient un 

intérêt à promouvoir la coopération éducative, surtout dans les sections bilingues et renforcer 

le français aux lycées slovaques, ainsi que l’étude des étudiants slovaques aux lycées français. 

Afin de renforcer le développement de la diversité culturelle, la partie française 

s’efforçait de supporter l’enseignement du slovaque aux écoles secondaires et aux universités 

en France. A cet effet, les deux pays s’engageaient à soutenir les études terminées par un 

diplôme de partenariat (double diplôme ou diplôme commun) (Veľvyslanectvo Slovenskej 

republiky v Paríži). 

Les deux parties favorisaient également des programmes d’échanges et de rencontres 

bilatérales comme « Courants » (bourse pour les professionnels dans le domaine de la culture), 

« Profession Culture », « Odyssées » et « Séminaire Malraux ». 
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La Slovaquie s’est mis d’accord avec la France sur l’approfondissement du dialogue sur 

les questions militaro-politiques, notamment pour renforcer la politique européenne de sécurité 

et de défense et poursuivre la transformation de l’OTAN. L’objectif de cet approfondissement 

est une solution commun et efficace des défis de sécurité du 21e siècle. 

Les deux pays se sont également convenus de soutenir l’interopérabilité des capacités 

de l’OTAN et de l’UE, la destruction de munitions non explosées sur le champ de bataille, les 

exercices militaires, la réalisation d’un programme de coopération sur la défense radiative, 

biologique et chimique, l’exploration de nouvelles possibilités de coopération dans le domaine 

de l’armement (missiles antichars, 3D radars, systèmes d’équipement militaire, équipement 

RCHBO) (idem). 

Ces pays souhaitent également renforcer leur coopération énergétique et 

environnementale, qui fait partie de la politique énergétique et climatique de l’Union 

européenne et dont l’objectif principal est d’atteindre la sécurité d’approvisionnement, de la 

compétitivité et de la lutte contre le changement climatique. Cette coopération doit être 

renforcée à la fois dans les domaines institutionnel et technique, ainsi que dans les domaines 

industriel et commercial. 

La Slovaquie et la France abordent le développement d’un nouveau moyen de 

production de l’électricité à partir de centrales thermiques grâce aux dernières technologies 

pour diversifier la production d’électricité (vent, chaleur, eau), elles assurent la fourniture de 

l’électricité à la Slovaquie jusqu’au début de la production de nouveaux réacteurs nucléaires et 

améliorent l’efficacité énergétique des centrales thermiques et leur bilan en production 

d’émissions de dioxide du carbone. 

Les deux parties soutiennent le développement de la coopération en matière de sécurité 

énergétique, évaluent l’introduction de la coopération en matière de transport et de distribution 

de l’électricité et encouragent les partenariats entre les instituts de recherche ainsi que la 

recherche et le développement dans le domaine de l’énergie. 

Une attention particulière a été accordée à la coopération énergétique sans dioxide du 

carbone, conformément aux tendances européennes et aux programmes nationaux en cours. Ils 

ont abordé l’instauration d’une coopération sur des normes environnementales contraignantes 

pour les producteurs d’électricité.  
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La Slovaquie et la France ont convenu de soutenir la poursuite du développement de la 

coopération économique entre les deux pays. Les deux parties soutiennent le développement de 

la coopération et l’échange d’expériences dans le domaine de l’économie et du commerce 

étranger. En ce qui concerne la coopération industrielle, le renforcement de la compétitivité des 

petites et moyennes entreprises était important. La coopération concernant les investissements 

s’est orientée vers les technologies évoluées à haute efficacité. 

En janvier 2009, la France a participé à la foire « Danubius Gastro », de même, les deux 

parties cherchaient à renforcer la participation de la Slovaquie en France, en mettant l’accent 

sur la coopération entre les PME, les grandes entreprises et les syndicats professionnels et 

associations. Dans ce contexte, la participation officielle du ministère de l’Intérieur ainsi que 

des entrepreneurs slovaques au salon MIDEST était importante. Au sein de cette coopération, 

les chambres mixtes ou nationales de commerce et de l’industrie jouent un rôle important. Les 

deux parties se sont mis d’accord de renforcer le partenariat dans le domaine de l’agriculture, 

surtout en ce qui concerne la « politique de qualité de l’UE », la sécurité sanitaire des aliments, 

le développement de campagne, l’agriculture dans les zones de montagne et les zones situées 

sous les montagnes et les zones forestières. La République française a réaffirmé qu’elle était 

disposée à fournir une assistance technique pour l’introduction de l’euro en Slovaquie. 

La France et la Slovaquie ont également décidé de soutenir le développement du 

partenariat dans la construction de réseaux transeuropéens (construction de la ligne de chemin 

de fer Paris-Strasbourg-Vienne) et d’autres grands projets d’infrastructure, ainsi que le 

développement du réseau autoroutier dans le cadre du programme national slovaque et la 

création d’un système de télépéage. La République française a souligné qu’elle était disposée à 

proposer des solutions pour un financement innovant des projets d’infrastructure (sous la forme 

d’un partenariat public-privé). 

Les deux pays ont convenu de poursuivre leur partenariat existant dans le domaine de 

l’utilisation de fonds européens, de construction, de logement, de développement urbain et de 

développement régional entre les ministères concernés, en développant surtout le domaine de 

l’éducation. Ils se sont engagés à poursuivre et à développer leur coopération dans le domaine 

de la formation professionnelle sur la base de l’expérience acquise avec les partenaires du 

secteur. 

Les deux pays s’engagent à poursuivre leur coopération dans le domaine du protection 

des droits de l’homme (égalité, discrimination) et à soutenir l’instauration d’une nouvelle 
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coopération dans le domaine de la formation des magistrats et des procureurs, afin de 

développer la coopération en matière de formation initiale et continue des fonctionnaires, 

surtout dans le domaine linguistique, de la prévention et la protection contre les incendies, ainsi 

que le renforcement de la capacité de réaction en cas d’urgence. Ils ont également convenu de 

mettre l’accent sur le rôle des centres de coopération policière et douanière et de soutenir la 

consolidation des instruments existants (Europol, équipes d’interrogation communes, Frontex, 

équipes d’intervention frontalières, « task-force » de représentants de la police, collège 

européen de police) (La Slovaquie, un partenaire fiable en Europe). 

Les pays se conviennent de renforcer la coopération opérationnelle dans la lutte contre 

les migrations illégales, la traite des êtres humains, le terrorisme, le blanchiment d’argent et le 

trafic de drogue. La coopération policière entre les unités opérationnelles sera également 

développée au moyen de contacts réguliers, fournissant des informations sur la lutte contre les 

sources de soutien à la migration illégale et les enquêtes conjointes. 

1.4.2 Plan d’action pour la période 2013-2018 

Au cours de cette période, le plan d’action de la France et de la Slovaquie se concentrent 

sur plusieurs domaines, à savoir le partenariat politique, la coopération économique et 

commerciale, la coopération énergétique, la coopération de défense, la coopération dans les 

domaines de la justice, de l’intérieur et de l’administration, la coopération dans le domaine 

d’éducation, la coopération dans les sciences et les universités et celle de la culture. 

La Slovaquie et la France souhaitent poursuivre les consultations de haut niveau 

politiques en vue de faire converger leurs points de vue mutuels sur les thèmes en cours de 

discussion dans l’Union européenne. Les signataires se proposent de réaliser la coopération 

politique par la voie de visites de travail régulières de ministres et de secrétaires d’Etat aux 

Affaires européennes, d’échanges et de stages de diplomates et d’autres fonctionnaires dans des 

domaines d’intérêt commun, de la participation d’employés d’administration d’Etat slovaques 

aux cours spécialisés en français dans l’intention de s’orienter vers les questions européennes 

dans le cadre du programme de l’Organisation internationale de la francophonie (Slovensko-

francúzske strategické partnerstvo. Akčný plán na roky 2013-2018). 

Les pays sont prêts à promouvoir un développement plus intensif de la coopération 

économique mutuelle par l’intermédiaire de projets, les projets à long terme qui se concentrent 

sur l’industrie. Une attitude particulière mérite l’industrie automobile, qui est la base de 

l’économie slovaque. La collaboration au niveau des projets de fournisseur et de client, ainsi 
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que dans le domaine de la recherche (électrification commençante et conduite autonome de 

voitures), peut déboucher sur la coopération exemplaire qui s’élargira dans les autres pays, 

notamment en Allemagne. Les projets d’investissement à long terme sont inévitables pour la 

Slovaquie, surtout s’ils concernent les innovations importantes et les dernières tendances. La 

coopération entre la Slovaquie et la France, entre petite et grande économie, peut concurrencer 

les influences croissantes de la Chine (idem).  

La France et la Slovaquie soutiennent l’adoption de mesures réalistes et efficaces dans 

la réalisation de la politique énergétique de l’UE, qui contribueront à la réalisation des objectifs 

de sécurité énergétique, de compétitivité et de durabilité. Les deux pays souhaitent coopérer 

activement au sein du Forum nucléaire européen, renforcer la coopération mutuelle dans le 

domaine de l’utilisation de l’énergie nucléaire aux usages civiles, promouvoir la coopération 

dans le domaine de l’université et de la formation pour les étudiants et les jeunes experts du 

secteur de l’énergie nucléaire (ingénieurs et techniciens) et continuer d’organiser des séminaires 

de formation communs. 

Dans le cadre des ressources disponibles et dans la perspective d’un renforcement de 

l’Etat de droit, conformément aux valeurs défendues par l’Union européenne et par le Conseil 

de l’Europe, la Slovaquie et la France sont disposées à renforcer leurs relations par la 

coopération dans le domaine d’éducation des juges et des procureurs, les échanges et les stages 

d’experts, la collaboration de l’Académie judiciaire slovaque et l’Ecole nationale de la 

magistrature française, surtout dans le cadre de partenariat privilégié et la poursuite de 

l’échange d’experts, en organisant des séminaires, des conférences et des stages dans le 

domaine de l’administration publique (idem). 

Sur la base des accords bilatéraux et multilatéraux existants, ces deux pays ont convenu 

de renforcer leurs relations dans le domaine d’éducation. Ils souhaitent continuer à coopérer 

dans le cadre d’échanges d’étudiants et de professeurs d’université ainsi que d’enseignants des 

lycées bilingues slovaques, aider à l’expansion de la langue slovaque en France et à l’expansion 

de la langue française en Slovaquie et supporter le développement des lycées bilingues français-

slovaque en Slovaquie et de l’Ecole française à Bratislava. 

La Slovaquie et la France souhaitent poursuivre le développement intensif de la 

coopération scientifique et technique. Ils veulent développer un échange systématique 

d’information sur les systèmes universitaires des deux pays, soutenir les projets de mobilité 

franco-slovaques communs, cofinancer les projets de la recherche bilatéraux dans le cadre du 
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partenariat Hubert Curien (PHC) Štefánik et soutenir certaines équipes franco-slovaques pour 

qu’ils participent aux projets du 8e Programme-cadre pour la recherche et le développement 

technologique (PCRD) « Horizon 2020 ». Ensuite, ils souhaitent organiser le choix du meilleur 

projet scientifique et technique franco-slovaque, qui recevra le prix de M.R. Štefánik. 

L’Institut français en Slovaquie et l’Institut slovaque à Paris sont deux principaux 

acteurs de la coopération culturelle entre les deux pays. En ce qui concerne le domaine de la 

culture, les pays ont convenu de continuer à renforcer la coopération culturelle, notamment en 

soutenant des projets culturels spécifiques. Ils s’efforcent d’initier l’établissement d’un forum 

de discussion franco-slovaque qui permettra aux représentants des secteurs gouvernemental et 

non-gouvernemental des deux pays de discuter sur les questions européennes et la politique 

étrangère. Leur objectif est également de promouvoir les échanges entre traducteurs et 

d’organiser les activités et les expositions culturelles. Ils ont décidé à soutenir le projet du musée 

de Verdun en 2016 dans le but de propager l’information historico-militaire sur la bataille de 

Verdun en 1916 (idem). 
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2 Slovaquie, France et Union Européenne 

L’institution du caractère et de la hiérarchie de l’Union européenne est constamment 

confrontée à de nouveaux problèmes et défis. Toutes les mesures actuellement prises par 

l’Union européenne concernant les objectifs fondamentaux sont « de promouvoir la paix, ses 

valeurs et le bien-être de ses peuples; d’offrir un espace de liberté, de sécurité et de justice sans 

frontières intérieures; de promouvoir le développement durable fondé sur une croissance 

économique équilibrée et sur la stabilité des prix, une économie de marché hautement 

compétitive garantissant le plein-emploi et le progrès social, ainsi que la protection de 

l’environnement; de lutter contre l’exclusion sociale et la discrimination; d’encourager le 

progrès technologique et scientifique; de promouvoir la cohésion économique, sociale et 

territoriale, et la solidarité entre les États membres; de respecter la richesse de sa diversité 

culturelle et linguistique; d’établir une union économique et monétaire dont la monnaie est 

l’euro. » (Objectifs et valeurs de l’Union européenne). 

Dès le début de l’année 2019, l’Union européenne a adopté des règles importantes en 

matière de politique fiscale et de protection de la monnaie. Elle soutient donc sa stratégie à long 

terme de lutter contre les paradis fiscaux et le blanchiment d’argent. Les autorités fiscales ont 

le plus grand pouvoir de collecter les informations que les États membres doivent fournir afin 

de minimiser le blanchiment de capitaux (COUNCIL DIRECTIVE 2011/16/EU).  

Dans le domaine de l’environnement, l’Union a adopté une interdiction des plastiques. 

Cette décision, qui a suscité une énorme réaction mondiale, est un résultat nécessaire de la 

tendance croissante à la lutte contre le plastique. À cet égard, la décision de l’Union est unique. 

Pour le moment, personne au niveau international ne s’est engagé à faire une démarche aussi 

radicale (Plastový odpad: európska stratégia na ochranu planéty a našich občanov a posilnenie 

európskeho priemyslu). 

2.1 Défis et menaces dont la France et la Slovaquie, comme États membres 

de l’UE 

Dans cette partie, nous nous concentrerons sur quelques défis et menaces auxquels sont 

confrontés les États membres de l’UE. Nous allons mentionner la migration montante vers 

l’UE, le Brexit, mais aussi le changement climatique; qui constitue une menace mondiale. Nous 

allons parler de la conférence sur le changement climatique qui s’est tenue à Paris en 2015, à 

laquelle environ 150 pays ont participé. 



 

28 

 

2.1.1 Migration 

Nous considérons que la migration est l’une des plus grandes menaces pour une Europe 

protectrice. Les tendances actuelles montrent que dans de nombreux pays, les citoyens 

s’inquiètent de la persécution pour les raisons raciales ou religieuses, des leurs opinions 

politiques, etc. L’afflux d’immigrants du pays en développement vers les pays de l’UE a 

augmenté ces dernières années. Pour la population européenne, il peut s’agir d’une menace pour 

la santé ou la peur du crime organisé et du terrorisme. En vue de ces faits, en Europe la situation 

générale en matière de sécurité semble relativement instable, malgré l’application d’une 

politique migratoire commune visant notamment à protéger les droits des migrants et à les 

intégrer dans la société d’accueil. 

Le terme « crise migratoire » a commencé à être utilisé après les événements tragiques 

de 2015, lorsque des centaines de migrants se sont noyés en Méditerranée lors de leur voyage 

en Europe. Un conflit de guerre en Syrie, qui dure depuis 2011 et l’élargissement de l’État 

islamique en Irak, en Afghanistan et en Syrie, ont provoqué une migration généralisée des 

habitants de ces régions. Tout au long de 2015, l’UE a intensifié ses efforts pour sauver des 

vies, lutter contre la traite des êtres humains, travailler avec les pays d’origine et de transit. 

Parallèlement, elle a lancé des initiatives pour s’attaquer aux causes profondes de la fuite et de 

la migration des personnes. Celles-ci subissent la pauvreté, la guerre, la persécution, les 

violations des droits de l’homme et les catastrophes naturelles (2015, l’année de la crise des 

migrants). 

En particulier, des migrants du Moyen-Orient, notamment de Syrie, d’Irak, d’Afrique, 

de Somalie, de Nigeria, de Soudan, d’Asie occidentale - d’Afghanistan, de Pakistan, de 

Bangladesh et de Balkans - de Kosovo, de Serbie et d’Albanie sont venus en Europe. 

Depuis 2015, lorsque la crise migratoire a culminé, l’UE a pris des mesures pour mieux 

contrôler les frontières extérieures et les flux migratoires. En conséquence, le nombre d’arrivées 

irrégulières a diminué de plus de 90% dans l’UE (idem). 

L’UE et ses États membres redoublent les efforts pour mettre en place une politique de 

migration européenne efficace, humanitaire et sûre. Le Conseil européen joue un rôle important 

dans cette entreprise en fixant des priorités stratégiques. 

En ce qui concerne la Slovaquie, le problème est l’immigration illégale et incontrôlée. 

Le pays fait face à une légère augmentation dans le contexte de la crise migratoire dans l’Union 
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européenne. Toutefois, selon les données du Ministère de l’Intérieur de la République slovaque, 

le nombre de migrants qui se dirigent vers la Slovaquie a augmenté de manière presque 

imperceptible. La Slovaquie n’est pas un pays de destination pour les migrants du Moyen-

Orient et d’Afrique du Nord. Nous sommes plutôt un pays de transit, car les migrants en 

situation irrégulière traversent la Slovaquie vers l’ouest. En 2015, la Slovaquie a refusé la 

redistribution obligatoire des migrants au sein de l’UE et le gouvernement de la République 

slovaque s’est engagé à accepter 500 chrétiens assyriens. De nos jours, la plupart des migrants 

légaux arrivent d’Ukraine et de l’espace post-soviétique (INFORMATIONS À L’ATTENTION 

DES RÉFUGIÉS ET DEMANDEURS). 

Les données statistiques du Ministère de l’Intérieur de la République slovaque confirment le 

fait que la Slovaquie est un pays de transit pour les migrants. Au total, 58 852 personnes ont 

demandé l’asile en Slovaquie depuis 1993. Pour 2018, la Slovaquie a reçu 178 demandes 

d’asile, ce qui est un petit nombre en comparaison avec celui de la France (Štatistiky). 

Bien que la Slovaquie soit un pays plus petit que la France, nous nous permettons 

comparer ces deux pays partenaires. En même année, plus de 100 000 migrants ont demandé 

l’asile en France, selon l’Office français de protection des réfugiés et apatrides (Ofpra). Cela 

confirme que la France est l’un des principaux États membres où l’asile est demandé dans l’UE 

(Vo Francúzsku požiadalo o azyl viac ako 100-tisíc ľudí, najväčšiu šancu majú Sýrčania). 

2.1.2 BREXIT 

Le Brexit est une autre menace pour l’UE. Une source récente montre l’impact estimé 

du Brexit sur le commerce extérieur de chaque pays de l’UE. La Slovaquie figurait parmi les 

pays les plus vulnérables au Brexit en termes d’exportations totales et aussi en termes du 

pourcentage du PIB. 

Le terme Brexit signifie le retrait du Royaume-Uni de l’Union européenne. Cette 

expression vient de deux mots anglais « British » (britannique) et « Exit » (sortie), c’est-à-dire 

le départ britannique. Le référendum britannique de 2016 est l’un des sujets les plus discutés 

jusqu’à aujourd’hui. Le retrait britannique de l’Union européenne avait un impact considérable 

sur l’Europe et ses conséquences sont encore inconnues. 

Le traité de Lisbonne était le premier à introduire un mécanisme juridique pour le 

processus de retrait de l’UE. Chaque Etat membre de l’UE peut décider de la quitter. La décision 

de quitter l’UE sera prise par cet Etat conformément à ses exigences constitutionnelles. Par la 
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suite, il notifie au Conseil européen son intention de se retirer de l’UE. En vertu des orientations 

du Conseil européen, l’UE conclura un accord de retrait avec cet État, qui fixera les modalités 

de ce retrait. 

Le 23 juin 2016, le référendum britannique au sein de l’UE était un référendum organisé 

au Royaume-Uni et à Gibraltar, au cours duquel les citoyens ont commenté l’adhésion à l’UE 

(VŠETKO O REFERENDE: Zostane Británia v EÚ?). 

Selon les sources récentes, la Slovaquie fait partie des pays de l’UE susceptibles de 

ressentir l’impact négatif du Brexit. Nos exportations vers le Royaume-Uni représentent plus 

de 5% du PIB, seuls quatre autres membres de l’UE représentent une part plus importante. Nous 

sommes également légèrement menacés en termes de mobilité de la main-d’œuvre. Par 

conséquent, lors de la négociation de nouvelles conditions de coopération, il convient de mettre 

l’accent sur la garantie des droits de nos citoyens qui vivent et travaillent au Royaume-Uni. 

La première ministre britannique, Theresa May, a officiellement lancé le processus de 

retrait de l’Union européenne. La nouvelle relation devra être approuvée par les 27 États 

membres restants et prendre en compte des questions plus vastes que le commerce, y compris 

la circulation des personnes et des capitaux. 

Le Royaume-Uni a un important déficit commercial avec l’UE (plus de 83 milliards 

d’euros, soit 3,7% du PIB en 2015), et la part de la production économique totale du Royaume-

Uni destinée à l’Europe est bien supérieure à la proportion de la production européenne destinée 

au Royaume-Uni. Cela suggère que le Royaume-Uni serait confronté à des perturbations bien 

plus importantes que l’UE en raison de l’introduction d’obstacles aux échanges UE-Royaume-

Uni (Estimated impact of Brexit on Slovakia). 

« Les principales perdantes des droits de douane (en proposition des exportations 

totales du pays) étaient l’Irlande (4,17% du total des exportations), la Slovaquie (3,27%), 

l’Espagne (2,87%) et l’Allemagne (2,54%). Les pays particulièrement exposés au Royaume-

Uni pour l’exportation de biens sont le Luxembourg (10,1% du PIB), Malte (9,1%), les Pays-

Bas (7,6%), la Belgique (7,3%) et la Slovaquie (5,2%) » (trad. aut.) (Brexit: The view from 

Europe). 

Dans chaque pays, ce sont les différents secteurs qui seront les plus touchés par les 

obstacles au commerce des marchandises. L’exemple le plus couramment utilisé est la 

production automobile allemande, avec une voiture sur sept (14%) fabriquée en Allemagne 
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exportée au Royaume-Uni. De même, 1,2 milliard d’euros (14%) des exportations françaises 

de vin étaient destinées au Royaume-Uni en 2015, de même que 245 millions d’euros (10%) 

des exportations du chocolat belge, 32 millions d’euros (26%) de saucisses danoises et 56 

millions d’euros (15 millions d’euros) de fromage grec (idem). 

« Il est probable que différentes régions auront des priorités différentes lors de la 

négociation de nouveaux accords. Pour l’Europe de l’Est, la priorité absolue sera de protéger 

les droits des travailleurs britanniques. Les pays d’Europe occidentale et septentrionale seront 

probablement plus concentrés sur les questions de commerce extérieur », conclut Ľuboš Vančo, 

président du conseil d’administration de KPMG (Estimated impact of Brexit on Slovakia). 

2.1.3 Changement climatique 

Des nombreux climatologues dans le monde sont actuellement confrontés au 

changement climatique. Les changements et les problèmes environnementaux font 

naturellement partie de la vie de chaque planète. Bien que le changement climatique soit un 

processus naturel, il est en train de devenir plus rapide et plus vigoureux du fait des activités 

humaines. Depuis la seconde moitié du XXe siècle, l’humanité a dû faire face à plusieurs 

problèmes d’environnement. Les plus graves sont la menace d’utiliser des armes nucléaires, 

l’appauvrissement de la couche d’ozone et l’inévitable changement climatique. 

Le changement climatique est également fortement affecté par les éruptions volcaniques 

ou les changements de lumière solaire. Cependant, il existe le troisième facteur en raison de 

l’influence de l’homme, il s’agit de l’influence anthropologique de l’homme. Il n’est pas clair 

de mesurer combien d’hommes peuvent être impliqués dans le changement climatique. Nous 

ne pouvons pas exactement simuler les conditions et découvrir comment la Terre se 

développerait sans la présence humaine. En plus, le Groupe d’experts intergouvernemental sur 

l’évolution du climat (GIEC), qui rend compte régulièrement de l’état de la planète, confirme 

que le réchauffement de la planète est une conséquence de l’activité humaine (Klimatické 

zmeny vo svete. Čo nás čaká a neminie). 

Les effets du changement climatique en Europe et en Slovaquie entraînent des périodes 

de sécheresse plus longues et, par conséquent, des inondations subites. Nous sommes également 

habitués à cet impact du changement climatique en Slovaquie. L’année 2015 est entrée dans 

l’histoire de la Slovaquie comme une année extraordinairement chaude. Pour la première fois 

de l’histoire, les avertissements SHMÚ de plus haut niveau étaient publiés pour l’ensemble de 

la Slovaquie. L’augmentation de la température moyenne se reflète également en hiver. Le 
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nombre de jours avec une couverture de neige permanente diminue progressivement. Nous 

avons eu la saison de Noël idyllique pleine de neige en Slovaquie après plusieurs années. Le 

point positif est que nous consommons moins d’énergie dans les maisons. Mais la joie 

d’économiser des coûts ne dure pas éternellement, car pendant les mois d’été, nous dépensons 

plus pour la climatisation. Le changement climatique est également en cours de diversification 

de la faune et de la flore. 

« Le 12 décembre 2015, l’Accord de Paris a été adopté lors de la COP 21 de la 

Conférence internationale sur le changement climatique. Après les nombreuses années de 

négociations intenses, tous les pays se sont engagés à créer une économie mondiale plus 

respectueuse du climat. Il s’agit d’une étape historique dans la mesure où seuls quelques pays 

industrialisés étaient obligés de réduire leurs émissions en vertu du Protocole de Kyoto. » (trad. 

aut.) (Paris Climate Change Conference) 

Au début de la conférence, il a été clair que la communauté internationale prenait très 

au sérieux la menace posée par le changement climatique. Plus de 150 chefs d’État et de 

gouvernements se sont rendus à Paris pour l’ouverture de la conférence et ont exprimé la 

volonté inconditionnelle de la communauté internationale de rechercher ensemble une solution 

à la menace posée par le changement climatique. Les délégations ont intensément négocié 

pendant deux semaines et jeté les bases d’une nouvelle ère d’action internationale en faveur du 

climat. L’Accord de Paris envoie un signal clair pour un changement fondamental et appelle à 

des pratiques économiques respectueuses des frontières naturelles de notre planète. À cette fin, 

la communauté internationale a également adopté les objectifs de développement durable en 

2015 (idem). 

À l’avenir, tous les pays se réuniront régulièrement pour examiner et faire le point sur 

les progrès réalisés. Chaque pays doit soumettre tous les cinq ans de nouveaux objectifs de plus 

en plus ambitieux. Les engagements actuels ne seront pas suffisants pour ralentir le 

réchauffement climatique. L’objectif est de limiter l’augmentation de la température moyenne 

mondiale à moins de deux degrés Celsius et de poursuivre les efforts en vue de limiter 

l’augmentation de la température à moins de 1,5 degrées Celsius. 

Paris n’était qu’un début. La prochaine période doit maintenant être axée sur la mise en 

œuvre des décisions prises à Paris, aux niveaux international et national. 
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3 Relations commerciales franco-slovaques  

Le commerce extérieur représente un outil important pour l’augmentation de la 

croissance économique sans impact négatif sur les finances publiques. La demande étrangère 

est également la source la plus importante de la croissance économique de l’UE. Après 

l’adhésion de la Slovaquie à l’UE, la politique de commerce extérieur de la Slovaquie est 

intégrée à la politique commerciale commune de l’UE. 

La France était l’un des premiers pays à établir des relations diplomatiques avec la 

République slovaque nouvellement formée. Le 26 novembre 1992, elle a ouvert le consulat 

général à Bratislava et a nommé un Chargé d’affaires, puis immédiatement aussi 

l’Ambassadeur, après l’indépendance de la Slovaquie le 1er janvier 1993. Le ministre français 

des Affaires étrangères était le premier membre du gouvernement étranger, qui a rendu visite 

en Slovaquie; le 12 janvier 1993. 

En excluant le secteur financier, la France est, immédiatement derrière l’Allemagne, le 

deuxième investisseur étranger en Slovaquie. Les entreprises françaises ont investi plus de 5 

milliards d'euros en Slovaquie depuis 2000: 1,4 milliard de Gaz de France (acquisition de 24,5% 

du capital de SPP), 1,1 milliard de France Télécom (indirectement, par Orange Slovaquie), 1 

milliard de PSA Peugeot-Citroën en développant ses activités à Trnava (création de 3 500 à 4 

000 emplois directs et 6 000 emplois indirects supplémentaires, volume de production estimé à 

300 000 voitures par an) (VZŤAHY ZAKOTVENÉ V HISTÓRII...). 

Le projet de PSQ Peugeot-Citroën a eu un impact significatif sur l’ensemble de 

l’économie de la région de Trnava et il a été très bien accepté par le public slovaque. Electricité 

de France (EDF) figure parmi les principaux investisseurs français (500 millions d’euros). Le 

reste des investissements a été réalisé par l’intermédiaire d’autres sociétés françaises implantées 

en Slovaquie. De nos jours, 350 succursales d’entreprises françaises sont enregistrées en 

Slovaquie (contre 130 succursales en 1999), qui emploient environ 35 000 travailleurs (idem). 

Le régime d’exportation et d’importation franco-slovaque est entièrement régi par la 

législation de l’UE, la législation douanière de l’UE et la politique agricole commune de l’UE. 

Les marchandises ne sont pas soumises à des restrictions ou des droits. Un tarif communautaire 

intégré, soi-dissant Taric, est appliqué au troisième pays. Cependant, les importations de 

produits principalement alimentaires en France nécessitent souvent des certificats qualitatifs et 

sanitaires (Ekonomická informácia o teritóriu). 
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Les activités de la Chambre de commerce franco-slovaque (CCI)  s’enchaînent aux 

traditions de la Chambre de commerce franco-tchécoslovaque, dont la naissance remonte à 

1915. Le 16 février 1994, CCI a été créée et le 5 décembre 1995, elle est devenue membre de 

l’Union des chambres de commerce et d’industrie françaises à l’étranger (UCCIFE). Sa mission 

est de développer les relations commerciales entre la France et la Slovaquie, les relations 

bilatérales mutuelles et l’augmentation des investissements français en Slovaquie. Son rôle est 

également d’organiser divers événements pour le monde des affaires franco-slovaque, tels que: 

tables rondes, petit-déjeuner de travail, conférences, etc (Francúzsko-slovenská obchodná 

komora je pilierom francúzsko- slovenských ekonomických vzťahov).  

En tant que membre de l’UCCIFE, la CCI exploite le soutien d’un vaste réseau qui 

regroupe 107 chambres et contribue à sa plus grande visibilité par le biais de ses activités et du 

développement des relations mutuelles entre les chambres. La CCI coopère avec d’autres 

institutions, ministères, bureaux ou organisations professionnelles. Elle est une organisation à 

but non lucratif dont les activités sont financées par les cotisations des membres. En 2005, la 

société FSOK-SLUŽBY S.A.R.L. a été créée, grâce à laquelle il est possible d’organiser des 

événements et des services contre un supplément. En juin 2011, CCI a signé un accord de 

coopération avec l’Agence de développement des affaires internationales UBIFRANCE et est 

devenu le seul point de contact des entreprises françaises intéressées par le développement 

d’activités commerciales en Slovaquie (idem). 

3.1 Investissements français en Slovaquie 

La naissance de la République slovaque a ouvert l’environnement économique pour les 

Français, dans lequel, sur la base d’une coopération éprouvée, ils sont entrés sans aucune 

inquiétude. La France a progressivement créé des entreprises qui sont devenues plus tard l’un 

des principaux moteurs de l’économie slovaque. 

En 2016, la France avait un échange commercial annuel avec la Slovaquie d’une valeur 

de 6,6 milliards d’euros, selon le ministère français de l’Économie. Il parle d’un « chiffre de 

record ». La croissance annuelle arrive à 10,2% (Pellegrini sa stretáva s Macronom. Slovensko 

načúva Francúzsku čoraz viac). 

Néanmoins, la Slovaquie n’est pas le principal partenaire commercial de la France dans 

la région. Par exemple, les échanges commerciaux de la République tchèque avec la France 

sont plus importants. En 2016, il a atteint 10,4 milliards d’euros, selon les données de 

l’économie française. Dans la liste des partenaires commerciaux de la France, la Slovaquie est 
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à la 30e  place. La France est également loin du groupe des principaux partenaires commerciaux 

de la Slovaquie. Selon le ministère français des Affaires étrangères, elle occupe la 6ème place 

parmi les partenaires commerciaux de la Slovaquie. Il est également important de noter qu’une 

fabrique française, PSA Peugeot- Citroën à Trnava, est responsable d’un tiers des échanges 

mutuels (idem). 

Bien que le commerce commun se développe, les investissements français se retirent de 

Slovaquie. La diplomatie française indique sur son site d’Internet que la France est le onzième 

investisseur en Slovaquie avec un investissement de 884 millions d’euros, ce qui représente en 

réalité 400 entreprises et 30 000 salariés. Cependant, les informations d’EURACTIV apportent 

les données suivantes : 220 entreprises et 25 000 employés (idem). 

Parmi ces sociétés figurent Électricité de France, PSA Peugeot-Citroën, Orange, Dalkia, 

Alcatel, Dexia, Plastic Omnium, Valeo, Faurecia, Vinci, etc. Les investissements français sont 

concentrés dans trois secteurs principaux: ingénierie (principalement automobile), énergie 

(production et distribution d’électricité et de gaz), services et commerce de gros (y compris 

réparation d’automobiles, services financiers et d’assurance - AXA, Mazars). L’afflux 

d’investissements français en Slovaquie se concentre également sur d’autres secteurs, tels que 

l’agroalimentaire (Bongrain, Fromageries, Senoble), la construction (Vinis, Colas), les 

télécommunications (Orange), les industries chimique et pharmaceutique (Sanofi, Boiron). En 

revanche, le secteur bancaire est par exemple sous-représenté (succursale de la filiale tchèque 

Société Générale). Il est évident que la Slovaquie n’est pas actuellement un investisseur mondial 

majeur. 

En 1996, le groupe français de télécommunications France Télécom S.A. est entré sur 

le marché économique slovaque en investissant dans la société de télécommunications Slovtel 

Slovensko. Slovtel Slovensko, une chaîne connue plus tard sous le nom de Globtel GSM, était 

la première entreprise du secteur à commencer à fournir des services Internet, grâce à laquelle 

elle a acquis une position de leader. La participation de l’entreprise française France Télécom 

représentait 63,88%. En 2002, Globtel GSM a changé de nom pour s’appeler Orange Slovaquie, 

sous lequel il fonctionne encore aujourd’hui. La même année, la multinationale France Télécom 

S.A. L’acquisition de parts minoritaires est devenue l’unique propriétaire d’Orange Slovensko. 

Orange Slovensko confirme sans cesse ses qualités et son leadership parmi les opérateurs de 

téléphonie mobile slovaques. Orange Slovensko a annoncé ses résultats financiers pour le 

premier semestre de l’année 2017. À la mi-année 2018, les ventes s’élevaient à 273,5 millions 



 

36 

 

d’euros. En comparaison d’un chiffre d’an précédent 3,6 millions d’euros plus bas. Orange a 

enregistré 2 796 millions de clients à fin de juin, en baisse de 60 000 par rapport à la moitié de 

2017. Les services fixes sont passés à 194 000 clients. Dans le même temps, le trafic de données 

a considérablement augmenté de 14%. Jusqu’à 67% des Internet mobile sur un total de 11,2 

millions de gigaoctets ont été transmis sur le réseau 4G. Orange couvre 90,5% de la population 

(Orange: Polovica zákazníkov využíva mobilné dáta. Tržby rástli o milióny eur). Une valeur 

ajoutée pour l’entreprise est son engagement en faveur de la philanthropie au travers de la 

Fondation Orange, qui met l’accent sur l’éducation des jeunes, l’inclusion sociale et le 

développement des communautés. Orange Slovensko, sous la direction française, domine au 

marché des télécommunications en Slovaquie et prouve, avec son existence de longue date, l’art 

de maintenir, d’acquérir la faveur des clients et de s’adapter aux changements individuels 

survenus depuis la création de la Slovaquie. 

Le contexte commercial favorable dans le secteur de la construction en Slovaquie a attiré 

le groupe français Colas, venu en Slovaquie en 2000 (O spoločnosti). Le groupe a investi dans 

les sociétés slovaques ISK, IS-LOM s. r. o. et CESTY NITRA a. s., qui emploient actuellement 

environ 1 200 personnes. Le groupe international, Colas, est un leader mondial de la 

construction et de la maintenance d’infrastructures de transport routier, aérien, ferroviaire et 

maritime, de projets d’aménagement urbain et d’installations de loisirs. Le groupe d’entreprises 

slovaques offre aux employés un niveau de cours de formation et d’éducation, se concentre sur 

la coopération avec les autorités locales et motive les étudiants des écoles techniques avec des 

bourses d’études et une coopération professionnelle ultérieure (Slovaquie : Colas au cœur de 

l’Europe). 

Bien que la France soit connue dans le monde entier pour ses fromages et produits 

laitiers de qualité, la Slovaquie n’a pas non plus été à la traîne dans ce domaine. Au nord de la 

ville de Liptovský Mikuláš, la laiterie est en exploitation depuis de nombreuses années et profite 

de la richesse naturelle environnante. Il n’est peut-être pas surprenant qu’en 2000 Liptovská 

mliekareň fasse partie de l’une des plus grandes et des plus productives fromageries du monde, 

du groupe français Bongrain S.A. Sous les auspices de la société, elle a été reconstruite pendant 

plusieurs années pour devenir une usine européenne standard, en conservant son caractère 

unique et sa gamme de produits traditionnels de Liptov. À l’origine, depuis 2001 Bongrain S.A. 

possédait également l’usine Milex de Nové Mesto nad Váhom, mais après une vision de 

centralisation de la production, en 2013 l’usine a été fermée et transférée en République 

tchèque. Bongrain n’a gardé que la laiterie de Liptov et s’est concentrée sur son innovation. La 
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marque Liptov est connue en Slovaquie pour sa production de fromages slovaques de qualité, 

de « bryndza » et de beurre de longue tradition. Actuellement, l’usine emploie près de 200 

personnes. Le producteur de produits Liptov est Milex NMNV, a. s. (anciennement Liptovská 

mliekareň, a. s.), qui a établi une coopération avec l’autorité locale chargée du tourisme - 

Klaster et qui s’engage dans la publicité de la région de Liptov dans son pays et à l’étranger, 

contribue ainsi au développement du tourisme dans cette région (História). 

La France a également mis au point des idées et des expériences novatrices qui ont aidé 

l’entreprise à devenir un standard européen dans ce domaine. Il existe également une 

caractéristique distinctive d’un acteur global qui dispose de tous les outils pour être libre de 

décider des activités à annuler et à conserver. Bien entendu, pour la Slovaquie, la suppression 

d’une entreprise comme Milex, qui employait des dizaines de salariés, signifie un coup au-

dessous de la ceinture.  

Examinons aussi la présence d’un important investisseur français, PSA Peugot Citroën 

(ci-après «PSA»), attiré par la Slovaquie en 2003 qui, sur la base d’accords d’investissement, a 

construit une nouvelle usine automobile près de Trnava. Le montant investi par l’entreprise 

française avant le début de la production représentait d’environ un milliard d’euros. Par la suite, 

en 2006 la production de Peugeot 207 a commencée et celle de la Citroën C3 Picasso, produite 

exclusivement en Slovaquie, en 2009. Avant le lancement de la nouvelle Citroën C3 Picasso, 

le groupe français avait investi 100 millions d’euros supplémentaires. Deux ans plus tard, la 

société était fière d’annoncer que son usine produisait plus d’un million de voitures neuves. En 

2012, la société mère, au vu de sa satisfaction maximale vis-à-vis de PSA Trnava, a décidé de 

confier la préparation et puis le lancement de la production de Peugeot 208 avec un 

investissement initial de 120 millions d’euros à l’usine slovaque (Automobilka v Trnave. 

História). 

Le succès de l’usine automobile de Trnava remonte à 2018, lorsque la production de 

voitures atteignait 352 007 voitures produites, ce qui représente un nombre record de véhicules 

produits en un an depuis la construction de l’usine. La société a augmenté sa production de 

5,1% par rapport à l’année précédente. Selon son locuteur, Peter Švec, la production du 

constructeur automobile à Trnava a augmenté pour la septième année consécutive 

(Automobilka Groupe PSA Slovakia vyrobila v Trnave rekordný počet vozidiel). 

Selon monsieur Švec, la direction du constructeur automobile a conclu deux 

négociations collectives avec l’organisme syndical OZ KOVO, grâce aux quelles, ils 



 

38 

 

augmenteront les salaires de base des employés de 153€ entre 2018 et 2020. Une nouvelle 

augmentation des salaires assurera un nouveau système transparent de rémunération. 

Une approche responsable de la protection de l’entreprise et de l’environnement est 

primordiale pour la société. L’usine accorde une attention particulière au développement de 

voitures à faibles émissions polluantes, à une conception respectueuse de l’environnement et à 

une optimisation de l’approvisionnement, en minimisant l’impact environnemental. La société 

a défini des normes pour la protection de ses employés et de l’environnement, ce qui ont été 

confirmé par de nombreux certificats et diplômes. Il est important que des sociétés telles que 

PSA se trouvent en Slovaquie, dans la mesure où elles peuvent inspirer les entreprises et les 

sociétés slovaques dans plusieurs domaines. 

L’environnement commercial bien établi en Slovaquie a attiré la société française 

Decathlon, qui est actuellement le plus grand détaillant de sports et de loisirs en Europe. Les 

magasins Decathlon se caractérisent par la proximité d’installations sportives où leurs clients 

peuvent tester les produits qu’ils ont achetés. Cela permet aux consommateurs slovaques de se 

rapprocher des normes internationales, qui étaient jusque-là rares en Slovaquie. « En 2015, les 

premiers magasins Decathlon ont été construits dans deux villes slovaques, concrètement à 

Bratislava et à Košice. Decathlon a ouvert d’autres magasins en Slovaquie à Banská Bystrica 

et à Žilina. L’investissement total d’un supermarché sportif dépasse 20 millions d’euros. La 

société emploie des centaines de personnes et offre des opportunités à de nombreux 

fournisseurs slovaques. La Slovaquie est le 22ème pays où Decathlon est implanté. En dehors de 

l’Europe, elle possède également des magasins au Brésil, en Inde, en Chine et à Taiwan. 

Ensemble, elle compte 885 magasins et emploie plus de 63 000 personnes » (trad. aut.) (Prvý 

Decathlon dnes otvára, do konca roka chce na Slovensku tri predajne). 

Bien que la Slovaquie ait de nombreux avantages, tels que l’appartenance à la zone euro, 

la situation géographique favorable, la stabilité économique et les coûts salariaux peu élevés, 

les investisseurs sont particulièrement désavantagés par l’opacité du système judiciaire, sa 

lenteur et son imprévisibilité, la corruption affectant de nombreux secteurs de l’économie. Selon 

Transparency International, la Slovaquie se classait au 57ème rang mondial en ce qui concerne 

le taux de la corruption, tandis que la Croatie, la Roumanie, la Hongrie, la Grèce et la Bulgarie 

se trouvaient dans une situation encore (INDEX 2018). 

Les mesures sociales et fiscales prises par le gouvernement slovaque ont influencé 

négativement l’attractivité du pays pour les investisseurs étrangers. C’est précisément à cause 
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de ces mesures que certains grands investisseurs français de l’industrie et des services ont quitté 

la Slovaquie. En 2013, GDF Suez international français avec E.ON Ruhrgas allemand ont vendu 

leur participation de 49% dans la société slovaque du gaz. La part de 49% a également été 

vendue par Electricité de France, l’actionnaire français, à la Holding énergétique et industrielle 

tchèque et en 2013, elle a finalement quitté le marché énergétique slovaque. (VIAC AKO 45 

ROKOV BEZPEČNEJ A SPOĽAHLIVEJ PREPRAVY) 

Nous pouvons dire que la France n’a pas une profonde connaissance de la Slovaquie en 

comparaison avec ses voisins. En résumé, malgré l’établissement de relations franco-slovaques 

favorables, la France ne profite pas suffisamment du potentiel slovaque dans le domaine de 

l’exportation vers le territoire français. 
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4 Différents domaines de coopération 

À première vue, les relations entre la France et la Slovaquie sur le plan politique ne 

semblent pas aussi intenses que les relations économiques. Cela peut également être dû au 

manque d’intérêt des médias pour cette question ou au fait que la coopération dans le domaine 

politique est divisée en plusieurs fragments spécifiques qui ne semblent pas être développés à 

première vue, mais qui sont également marqués par une coopération mutuelle. Un certain 

nombre d’accords bilatéraux est la preuve de cette affirmation. Jusqu’en 2018, la coopération 

politique était réalisée dans le cadre de l'accord du partenariat stratégique franco-slovaque. 

L’accord comprenait un programme de coopération dans cinq domaines, politique, 

économique, militaire, énergétique et administratif, faisant l’objet de plusieurs accords de 

secteur bilatéraux. 

4.1 Coopération militaire 

La coopération militaire franco-slovaque, qui s’inspirait de la coopération antérieure 

créée pendant l’existence de la Tchécoslovaquie, constitue le domaine de l’intérêt préféré des 

deux États. En 1994, la première mission militaire à Bratislava était l’établissement officiel des 

relations franco-slovaques dans le domaine militaro-politique depuis la déclaration de 

l’indépendance de la République. Premièrement, les activités de la mission étaient axées sur 

l’armée de l’air, mais ont rapidement commencé à se consacrer à la formation professionnelle 

et à améliorer le français des officiers slovaques par le biais d’échanges en France, aux conseils 

d’experts dans le processus préparatoire des réformes du ministère de la Défense et d’une 

nouvelle structure des armées. Toutes ces activités constituaient les étapes préparatoires à 

l’adhésion de la Slovaquie à l’Organisation du Traité de l’Atlantique Nord (OTAN), 

organisation politique et militaire internationale dont le fondateur est également la France. Pour 

la Slovaquie, l’adhésion à l’OTAN représentait une certitude de la protection contre les dangers 

potentiels, ainsi que la preuve de la maturité et de la fiabilité du pays. Mais la vraie sécurité que 

lui offre la France reste discutable. Actuellement, nous pouvons estimer qu’aucun traité d’État 

ne garantit une certitude militaire ou une garantie d’existence. La preuve pour la Slovaquie, 

mais aussi pour le monde entier, est le rattrapage de la Crimée ukrainienne par la Russie. En 

vue de l’histoire dont laquelle la France ne nous a pas montré une garantie de la protection à 

100%, elle ne fait qu’intensifier ce dilemme (Juncker: Európska únia nemôže byť pevnosťou). 

Il convient toutefois de noter que depuis la création de la Slovaquie indépendante, nous 

n’avons pas rencontré une activité française négative aussi grave. Au contraire, le 
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développement des relations s’intensifie d’année en année. Un exemple en est l’un des points 

du plan d’action officiellement annoncé pour 2013-2018, qui se concentre exclusivement sur la 

coopération bilatérale militaire, en particulier pour renforcer la politique de sécurité et de 

défense commune de l’UE et pour progresser dans la transformation de l’OTAN en vue de 

résister aux barrières de la politique de sécurité du 21ème siècle. La coopération militaire à 

double face reste axée sur la formation militaire des forces armées. Egalement, elle reste sur 

l’échange d’expériences tirées des missions internationales de gestion de crise, l’amélioration 

des unités opérationnelles dans le cadre de l’UE et de l’OTAN. Le renforcement des capacités 

en matière de radiation, de biologie et de produits chimiques, la destruction de munitions non 

explosées sur le champ de bataille, la formation mutuelle militaire, toutes sont principalement 

axée sur la préparation de contrôleurs de l’espace aérien avancés, ainsi que sur la formation 

militaire de la police militaire et de la police militaire française sous les auspices du corps de 

police de l’UE. Toute cela fonctionne avec la possibilité d’utiliser les zones d‘entraînement des 

deux pays et d’explorer les possibilités futures de la coopération en matière d’armement 

(missiles antichars, radars 3D, système d’équipement du soldat, équipement RCHBO), la 

coopération dans le domaine de la géographie militaire (signature de la coopération entre les 

ministères de la défense). (Spolupráca NATO s partnerskými krajinami).  

4.2 Coopération culturelle et éducative 

La coopération culturelle et éducative est la plus active et la plus visible de tous les 

domaines de coopération. En outre, les éléments tels que la promotion et la diffusion de la 

langue française et, bien sûr, la culture française ont grandement contribué à cette évolution en 

Slovaquie et inversement. Cela peut être justifié par le fait que la communication par le biais 

de la culture ou de l’éducation est un moyen très efficace d’interagir au quotidien avec la 

population et de se rendre plus visible. 

4.2.1 Enseignement 

En République slovaque, nous pouvons être fiers d’un niveau élevé de formation des 

enseignants de français. Il existe quatre lycées en Slovaquie avec une section bilingue à 

Bratislava, à Košice, à Banská Bystrica et à Trenčín, qui ont ouvert leurs portes pour la première 

fois en 1990 (Bratislava), en 1991 (Košice, Banská Bystrica) et en 1999 (Trenčín). Ils sont au 

niveau académique relativement élevé (Bilingválne sekcie gymnázií). Ils maintiennent un 

excellent niveau d’enseignement du français en mettant l’accent sur les sciences naturelles. Ces 

écoles bilingues ont posé les fondements d’un partenariat pour la propagation de la langue et 
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de la culture française sur notre territoire et ont donné un nouvel élan à son enseignement. 

Chaque école comprend un ou plusieurs lecteurs français et offre la possibilité d’obtenir un 

diplôme DELF-DALF reconnu internationalement à ses élèves. Ces écoles créent un 

environnement francophone au lycée (par le biais d'une médiathèque, de séjours d’échange, 

etc.). 

De plus, des élèves bilingues participent aux échanges et aux excursions thématiques en 

France et à l’étranger, aux nombreuses activités en français et en anglais (concours de poésie et 

de prose, concours de chant, festivals de théâtre, etc.) et aux rencontres avec des professionnels 

francophones (par exemple, forums pour les étudiants et les entreprises). 

La Slovaquie et la France soutiennent de manière significative le développement 

d’Ecole Française de Bratislava, qui accueille environ 250 élèves. Pour les adultes, il est 

possible d’apprendre le français par l'intermédiaire des cours à l’Institut français en complétant 

les examens DELF-DALF et en obtenant des certificats reconnus au niveau international qui 

confirment le niveau de français atteint. L’avantage de cette coopération est qu’elle assure la 

médiation de l’éducation et de l’information non seulement à un certain groupe de personnes, 

comme c’est le cas pour une coopération militaire spécifique, mais qu’elle est accessible à tous 

les âges. 

Outre le fait que les lycées généraux ne disposent pas de section bilingue ou de classes 

spéciales avec une instruction en français, il existe un certain nombre d’autres options pour 

établir un partenariat soutenu par des ambassades, telles que des échanges d’étudiants dans le 

cadre de partenariats régionaux établis ou d’institutions fondées pour soutenir la langue et de la 

culture française. L’Institut français de Bratislava et l’Alliance française organisent et assurent 

la médiation de nombreux événements culturels dans la capitale slovaque et dans les régions. 

La coopération franco-slovaque comporte également la publicité pour les livres, les films et les 

œuvres audiovisuelles françaises. La coopération linguistique soutient l’ouverture de sections 

bilingues dans l’enseignement secondaire et de cours partiellement francophones dans les 

universités slovaques. 

En Slovaquie, nous connaissons également des organisations qui n’ont pas de tels 

retentissements, car la coopération s’adresse à certains citoyens francophiles, qui sont intéressés 

par le thème franco-slovaque, mais qui n’ont pas pu captiver l’attention des autres. Au contraire, 

les organisations basées sur les communautés françaises déjà établies et éprouvées sur notre 
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territoire connaissent un grand succès, par exemple, les associations d’étudiants de Pont 

francophone et EF POLIT. 

Pont Francophone, une organisation à but non lucratif  réunissant de jeunes 

enthousiastes intéressés par la langue et la culture françaises, qui fonctionne depuis 2005 à la 

Faculté des lettres de l’Université Comenius à Bratislava. L’association coopère également 

avec d’autres facultés et universités slovaques, ainsi qu’avec des institutions, des organisations, 

des enseignants et des amis de la région francophone. L’association a pour but de diffuser la 

langue française et la francophonie en Slovaquie par le biais de divers événements, tels que des 

événements culturels de types divers, des rencontres diverses (avec des professeurs, des 

écrivains, etc.), des tables rondes et des discussions, des projections de films, des échanges de 

livres et un café linguistique. 

EFPOLIT est une organisation indépendante à but non lucratif fondée par des étudiants 

de la faculté de sciences politiques et de relations internationales de l’UMB à Banská Bystrica 

en 1998. L’objectif de ses fondateurs visait principalement à augmenter la connaissance de la 

langue et de la culture françaises, de la politique et de la position française sur la scène 

internationale, notamment par le biais de conférences et d’événements organisés en coopération 

avec la faculté. Au fur et à mesure que le temps passe, les activités d’EFPOLIT se sont élargies 

pour inclure les cours et les conférences de haut niveau, des débats sur l’évolution de la situation 

mondiale, de la parution de livres et de recueils, de l’organisation de soirées françaises et 

d’organisations caritatives. 

« EFPOLIT est membre de plusieurs corporations internationales comme Politeia 

Network et V4. Grâce aux activités d’EFPOLIT, l’Université Matej Bel est devenue membre de 

l’Agence Universitaire de la Francophonie en 2006. » (Associations étudiantes) 

Ces deux organisations se trouvent dans les villes à forte communauté francophone, 

notamment à Bratislava et à Banská Bystrica. Les associations slovaques émergentes et actives 

en France présentent également le même trait caractéristique. Les membres actifs et les 

fondateurs sont pour la plupart des Slovaques vivant sur le territoire, qui sont souvent les 

initiateurs d’événements individuels. 

4.2.2 Coopération culturelle 

La coopération dans le domaine de l’éducation est étroitement liée à la coopération 

culturelle qui, par ses activités, contribue à l’élargissement de la vision générale de la population 
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francophile. Le dialogue entre la scène française et slovaque est actuellement riche et a un 

impact significatif sur la vie culturelle, que ce soit le théâtre, l’art ou les arts scéniques. Le 

développement et l’amélioration de cette coopération culturelle sont devenus la principale 

plateforme de plusieurs organisations opérant sur le territoire slovaque. 

Les plus importants sont les départements autonomes qui s’occupent de sensibilisation 

culturelle: le Département de la coopération et des activités culturelles et l’Institut français de 

Bratislava. Ces deux institutions se concentrent sur l’établissement et le développement d’une 

coopération mutuelle dans les domaines de la culture, de l’enseignement du français, des 

sciences, des universités, de l’administration publique. Grâce aux institutions, les artistes 

français et divers artistes sont présentés dans notre pays. Leur coopération mutuelle a mené à 

la réalisation de nombreux projets de soutien destinés à sensibiliser les Slovaques à la culture 

française contemporaine et à la culture moderne. Nous pouvons constater que l’Institut français 

est mieux accessible au grand public que le Département culturel de l’Ambassade de France. 

En dehors de la capitale slovaque, l’Alliance française a été établie à Banská Bystrica en 1990 

et à Košice en 1998. Ces deux organisations à but non lucratif travaillent en étroite collaboration 

avec l’Ambassade de la République française à Bratislava, mais elles sont également en 

communication directe avec la ville dans laquelle elles résident, avec les associations locales, 

les fonctionnaires et les habitants de tous âges. 

Ces alliances complètent les activités de l’Institut français de Bratislava, axées sur 

l’innovation et la propagation de l’enseignement français dans la capitale, ainsi que sur les 

activités de Département de la coopération et des activités culturelles de l’Ambassade de 

France, qui couvrent la coopération au niveau législatif et rentrent dans le cadre 

intergouvernemental. Nous pouvons dire que ces institutions, par leur répartition, offrent aux 

personnes intéressées un accès égal à la culture française, à la fois dans l’ouest et l’est de la 

Slovaquie. 

Par leurs activités, elles tentent d’attirer et de toucher le plus grand nombre d’habitants 

de la République slovaque. Le Festival international du film francophone de Bratislava 

(FIFFBA), qui a une tradition en Slovaquie, était un projet très réussi. Pendant le FIFFBA 

jusqu’en 2018, les nombreux films cinématographiques de la langue française contemporains 

ont été projetés chaque année. Grâce à la création de FIFFBA en Slovaquie, le public slovaque 

peut se faire une image sur la cinématographie francophone. Ce festival est devenu un 

événement prestigieux ayant une réputation importante également à l’étranger, souvent 
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récompensé par des films de grande qualité et des invitations acceptées par des personnalités 

de renommée mondiale. La visite des milliers de spectateurs et la participation au festival du 

film, qui y revient tous les ans, rassurait les importantes institutions franco-slovaques sur la 

grande qualité de l’événement et sur l’intérêt du public slovaque pour la culture française. Le 

FIFFBA était l’inspiration pour la création du festival de cinéma « Semaine du film français », 

intitulé « Crème de la Crème », dont la première année a été un énorme succès auprès des 

cinéphiles. Un bon coup de marketing était l’organisation d’un événement à la française au 

cours de laquelle les visiteurs ne pouvaient pas seulement apprendre à connaître la 

cinématographie française. L’événement de succès s’est déplacé vers d’autres villes de 

Slovaquie, après sa première. Aujourd’hui, la Crème de la Crème a lieu dans 24 slovaques. 

Cette année, la sixième édition de cet événement s’est déroulée en Slovaquie, où les cinéphiles 

avaient pu voir les films français présentés (Crème de la crème). 

En France, la situation est différente, l’Institut slovaque de Paris, un des rares centres 

culturels slovaques a pour objectif de présenter la culture slovaque en France. Son 

fonctionnement remonte à 2001, année de sa création dans le cadre de l’Ambassade de la 

République slovaque à Paris (Slovenský inštitút v Paríži). L’Institut, géré par le Ministère 

slovaque des Affaires étrangères, fournit les informations sur les domaines culturel, artistique, 

éducatif, scientifique, économique et touristique, et représente les villes, communes et régions 

autonomes slovaques ainsi que les entreprises slovaques en France. Cette institution 

communique régulièrement avec l’Institut français de Bratislava et co-organise conférences 

diverses, débats, concerts et expositions professionnels dans les locaux de l’Ambassade. Les 

concerts avec des artistes slovaques sont l’une des collaborations les plus réussies. Chaque 

année à Paris, un concert de Noël a lieu dans l’église parisienne de sainte Marie-Madeleine 

(idem). 

Les informations obtenues nous montrent que le succès du partenariat bilatéral entre les 

deux pays dépend fortement de la coopération dans certains domaines. La coopération franco-

slovaque concerne principalement les jeunes et les intellectuels, pour lesquels un grand nombre 

de projets et d’opportunités initiés par l’État sont créés. La France et la Slovaquie se concentrent 

principalement sur l’éducation et qui continuellement forment les nouveaux partenariats et le 

réseau de contacts déjà établi s’élargit. 
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Conclusion 

Les relations franco-slovaques ont une longue histoire, à savoir depuis le 14ème siècle. 

Toutefois la nation slovaque n’avait pas été très connue en France. C’est à M. R. Štefánik que 

revient le mérite d’avoir fait connaître les Slovaques, et cela à un tel point que les Français 

comptaient sur la Tchécoslovaquie comme un allié important. 

Nous sommes toutefois parvenus à la conclusion que, dans le contexte historique, les 

relations entre la France et la Slovaquie étaient variables et que, même si la Tchécoslovaquie 

était un allié français pendant la Première Guerre mondiale, cette alliance s’est affaiblie après 

la mort de M.R.Štefanik. Cet affaiblissement était influencé également par la situation en 

Europe d’avant la guerre qui a culminé avec l’Accord de Munich, lorsque la France a violé ses 

engagements envers la Tchécoslovaquie et dans l’intérêt du maintien la paix, elle a permis la 

fragmentation de la Tchécoslovaquie. 

Dans la période suivante, les relations n’ont pas été intenses, à l’exception du soutien 

mutuel des mouvements de résistance durant la Seconde Guerre mondiale. La coopération 

mutuelle est tombée sous l’influence d’un nouveau partenaire important de la Tchécoslovaquie 

– l’URSS. La France et la Tchécoslovaquie se sont trouvées dans les parties opposées du rideau 

de fer et leurs politiques internationales étaient diverses. La situation s’est amélioré grâce à la 

politique de Charles de Gaulle, qui a fait baisser la tension de Paris-Moscou. 

Les relations diplomatiques ont commencé à se construire après la chute du régime 

totalitaire en Tchécoslovaquie. Avec la formation de la République slovaque indépendante, 

diverses organisations francophones actives dans la diffusion de la francophonie étaient en 

augmentation. Cependant, l’Allemagne est devenue le partenaire décisif de la Slovaquie. 

Bien que la Slovaquie n’ait pas été le but de la diplomatie française au cours de la 

période suivante, les relations se sont intensifiées avec l'adhésion de la Slovaquie à l’Union 

européenne. Pendant le mandat de Sarkozy, il y avait de nombreux désaccords entre la France 

et la Slovaquie (par exemple la guerre en Irak, les questions européennes). La coopération s’est 

améliorée avec la présidence de François Holland. Les présidents de la France et de la Slovaquie 

se sont rendus visite officiellement et se sont mis d’accord aussi bien dans le sens de l’Union 

européenne, dans celui de la coopération stratégique dans les domaines du commerce, de 

l’énergie, de la défense, de la culture et de l’éducation. Les relations avec le nouveau président 

français Emmanuel Macron se sont également approfondies. La Slovaquie est actuellement un 
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partenaire clé de la France au sein du groupe V4. La France tente actuellement d’intensifier ses 

relations avec l'Europe centrale et orientale et de promouvoir un modèle d’Union européenne à 

plusieurs vitesses qui ne soit pas basé sur les différences Est-Ouest. 

Dans le premier chapitre de notre mémoire de Master, nous avons présenté les 

suppositions historiques qui ont servi de point de départ pour l’établissement des relations entre 

la République slovaque et la France nouvellement créées. Nous avons choisi les moments les 

plus importants ayant eu un impact positif mais également négatif sur le développement 

d’autres partenariats bilatéraux. Le présent mémoire présente un plan d’action détaillé pour les 

années suivantes, dans lequel la France et la Slovaquie se sont mis d’accord sur les objectifs de 

la coopération politique, militaire et culturelle, dans les domaines énergétique, économique et 

administratif. 

Le deuxième chapitre porte sur un certain nombre de défis et de menaces auxquels sont 

confrontés les États membres de l’UE. Nous avons été confrontés à une migration croissante 

vers l’UE, aux questions liées au Brexit, mais aussi au changement climatique, qui constitue 

une menace mondiale. Nous avons comparé le nombre de demandes d’asile en Slovaquie et en 

France. Évidemment, en France, ces demandes étaient plus nombreuses car il s’agit d’un pays 

plus vaste. Cependant, un nombre plus élevé est également dû au fait que la Slovaquie n’est 

qu’un pays transitoire pour les migrants. 

La Slovaquie est l’un des pays de l’UE susceptible de sentir un impact négatif du Brexit. 

Nos exportations vers le Royaume-Uni représentent plus de 5% du PIB, et seulement 4 autres 

États membres de l’UE, une part plus importante. En ce qui concerne la mobilité de la main-

d’œuvre, la Slovaquie est également légèrement en danger, c’est pourquoi la Slovaquie devrait 

mettre l’accent sur la sécurité des citoyens slovaques vivant au Royaume-Uni au cours des 

négociations. Il existe un ou plusieurs secteurs dans chaque État membre où les obstacles aux 

échanges de marchandises avec le Royaume-Uni seront présents. Le Brexit aura également un 

impact négatif sur la France, qui exporte du vin français au Royaume-Uni. 

Dans le troisième chapitre, nous nous sommes consacrés au partenariat économique des 

deux pays. La coopération des entreprises est le point de départ pour tous les domaines de 

coopération. Presque tous les domaines de coopération visent en définitive à augmenter 

l’efficacité et le potentiel du commerce mutuel. La France est le deuxième partenaire 

commercial de la Slovaquie, après l’Allemagne. 
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Ces dernières années, la Slovaquie a enregistré une augmentation des investissements 

français. Le but partiel du mémoire était d'analyser cette offre d’investissements français et leur 

importance pour l’économie slovaque. 

Nous nous sommes concentrés sur la situation économique actuelle des pays et sur la 

mesure dans laquelle ils interagissent. Le mémoire confirme que l’économie française avait 

largement contribué à la qualité de l’économie slovaque, grâce aux investissements français 

entrants, ainsi qu’aux entreprises françaises, moteurs de l’économie slovaque. 

Malheureusement, ce partenariat était soumis aux changements politiques au sein de l’État, qui 

ont récemment eu tendance à ne pas inciter les entreprises françaises établies en Slovaquie à 

investir plus. 

A part des informations mentionnées, nous avons essayé d’analyser en détail le 

fonctionnement de sociétés françaises choisies en Slovaquie. Les exemples de ces entreprises 

françaises prospères, qui ont élargi leurs activités en Slovaquie, pouvaient servir à documenter 

l’évolution des investissements français en Slovaquie. Il est évident que les entreprises 

françaises opérant et investissant sur notre territoire sont bien plus nombreuses, mais la portée 

de ce mémoire de master ne nous permettait pas de parler de toutes. 

Le quatrième chapitre a interprété la coopération dans les domaines militaire, éducative 

et culturelle, qui ont grandement contribué à la diffusion de la culture et de la langue du pays 

partenaire. Ce partenariat a aidé à sensibiliser le pays aux relations mutuelles bilatérales. 

Cependant, même dans ce domaine, il existait une claire différence dans la construction et le 

maintien de la coopération aux niveaux des écoles primaires et secondaires, ce qui n’était pas à 

un niveau aussi développé par rapport à la coopération au niveau des universités. Pour créer des 

relations plus solides, les deux pays y ont encore prêté plus d’attention qu’aux autres domaines. 

La France possède la diplomatie culturelle la plus élaborée au monde. Dans le cadre de 

la coopération culturelle et éducative franco-slovaque, la France reste un défi pour battre la 

concurrence. Le français est toujours une langue minoritaire en Slovaquie par rapport à l'anglais 

et à l'allemand. Le « prestige français » ne suffit plus pour éveiller l’intérêt pour la culture 

française. Les mesures systémiques doivent être prises pour susciter un intérêt pour la langue 

et la culture françaises en Slovaquie. En particulier, la Slovaquie devrait demander à être plus 

présente en France et à utiliser beaucoup plus de partenaires commerciaux que la France n’en 

représente pour nous. 



 

49 

 

La raison pour laquelle le thème des relations historiques, économiques, diplomatiques 

et politiques franco-slovaques a été développé, était un intérêt personnel pour le sujet, une 

curiosité naturelle ainsi que la possibilité de mieux comprendre les enjeux du rapprochement 

de deux pays - la France et la Slovaquie. Par ailleurs, j’ai été motivée par l’attachement à la 

Slovaquie et la France, dont la première est mon pays natal et la seconde est le pays dont la 

langue, l’histoire et la culture font partie intégrante de mes études universitaires. 
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Resumé 

Vzťahy medzi národmi sa môžu reflektovať ako priateľstvá alebo nepriateľstvá. 

Z histórie vieme, že národy vytvárali zoskupenia, združenia, únie, na základe spoločných 

postojov, podobných myšlienok a cieľov, aby dokázali lepšie spoločne riešiť ťažkosti a čeliť 

novým výzvam. Dobré vzťahy Slovenska a Francúzska sa potvrdili už počas bojov v dvoch 

svetových vojnách, v ktorých zahynulo mnoho Slovákov a Francúzov za slobodu svojej vlasti 

a vlasti svojho spojenca.  

Rok 2018 sa niesol v duchu výročia konca 1. svetovej vojny, odkedy už ubehlo 100 

rokov. V tomto období sa začali rozvíjať francúzsko-slovenské vzťahy. Významnou mierou k 

tomu prispel aj M. R. Štefánik, ktorého považujeme za prvého slovenského diplomata, ktorý 

slúžil vo francúzskych službách a získal čestné uznanie francúzskej vlády. 

Keďže pre Československo situácia nebola priaznivá, pomoc začalo hľadať 

u západných veľmocí. Na zabezpečenie mieru rátalo s francúzsko-britskou alianciou. 

Francúzsko sa stalo jeho najväčším podporovateľom. Tieto dve krajiny mali rovnaké ciele, 

rovnakú ideológiu a rovnakú politiku. Ich spoločným cieľom bola snaha o zachovanie mieru 

v Európe.  

Francúzsko-slovenské vzťahy boli nestabilné počas druhej svetovej vojny. Napriek 

tomu, že Československo bolo francúzskym spojencom počas prvej svetovej vojny, toto 

spojenectvo sa neskôr oslabilo aj kvôli významnému partnerovi Československa – ZSSR. 

Francúzsko v tomto období porušilo svoje záväzky. Vzťahy krajín boli oslabené až do vzniku 

samostatnej Slovenskej republiky, kedy sa začal zvyšovať počet frankofónnych organizácii 

v krajine. Toto oslabenie bolo spôsobené politickými rozdielmi, odlišným ekonomickým 

vývojom, ale aj odlišnou politickou kultúrou oboch krajín. V oboch krajinách bol prítomný 

komunizmus a ten bol dlhodobo jedinou spoluprácou medzi Československom a Francúzskom. 

Vstupom Slovenskej republiky do EÚ sa zintenzívnili bilaterálne vzťahy a strategické 

partnerstvá. Francúzsko má niekoľko spoločných tém so Slovenskom, ktoré sú predstavené 

v akčných plánoch ako na obdobie rokov 2008-2013, tak aj na obdobie rokov 2013-2018. 

V týchto akčných plánoch sa krajiny zameriavajú na viaceré oblasti, napríklad na podporu 

štúdia ukončeného dvojitým diplomom, prehĺbenie vojensko-politických otázok a pod. 

Členské štáty Európskej únie, do ktorej patrí Francúzsko aj Slovensko, čelia rôznym 

hrozbám a výzvam dnešného sveta. Prvou spomínanou hrozbou je migrácia, ktorá ovplyvňuje 
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životy občanov štátov EÚ. Slovensko, oproti Francúzsku, nepociťuje príliš veľký príliv 

imigrantov do krajiny. V našej práci sme porovnávali počet žiadostí o azyl v oboch krajinách. 

Vo Francúzsku požiadalo o azyl 100 000 ľudí na rozdiel od Slovenska, kde tento počet bol 

o dosť nižší, a to 173 žiadostí. Slovensko nie je destináciou pre migrantov, je pre nich skôr 

tranzitnou krajinou. 

Ďalšou výzvou pre členské štáty EÚ je brexit. Slovensko patrí medzi najzraniteľnejšie 

krajiny po brexite, a to z hľadiska celkového vývozu. Avšak, môžeme konštatovať, že práve 

Spojené kráľovstvo by vystúpením z EÚ čelilo oveľa väčším problémom než EÚ najmä pre 

zavedenie obchodných prekážok. Je zrejmé, že v každej krajine nájdeme určitý sektor, ktorý by 

bol ovplyvnený obchodnými prekážkami. Takisto aj Francúzsko by  utrpelo, keďže vyváža 

francúzske víno do Spojeného kráľovstva. 

Poslednou hrozbou, ktorú sme spomenuli v práci sú klimatické zmeny. Zmeny 

a problémy životného prostredia sú súčasťou života každej krajiny, preto sa v roku 2015 stretlo 

viac ako 150 štátov na konferencii v Paríži. Cieľom rokovaní na tejto konferencii bola 

spolupráca pri riešení klimatických zmien. Krajiny sa dohodli na tom, že si budú každých päť 

rokov dávať ambicióznejšie ciele, ako aj na obmedzení nárastu globálnej priemernej teploty 

o menej ako dva stupne Celzia.  

Zahraničný obchod je dôležitým nástrojom zvyšovania hospodárskeho rastu. Po vstupe 

Slovenska do EÚ sa zahraničná obchodná politika Slovenska integrovala do spoločnej 

obchodnej politiky EÚ. Francúzsko bolo jednou z krajín, ktoré nadviazali obchodné vzťahy so 

Slovenskom po jeho osamostatnení. Francúzsko je, hneď po Nemecku, druhým najväčším 

zahraničným investorom na Slovensku. Slovensko nepatrí k hlavným obchodným partnerom 

pre Francúzsko, nachádza sa až na tridsiatom mieste. Hoci je Francúzsko druhým najväčším 

investorom na Slovensku, neznamená to, že je aj jeho hlavným obchodným partnerom. V tomto 

ohľade je až na šiestom mieste. Francúzske investície sa sústreďujú v rôznych oblastiach, ale 

medzi hlavné odvetvia patria: strojárstvo, energetika, služby a veľkoobchod.  Medzi 

spoločnosti, ktoré investujú na Slovensku patria napríklad Electricité de France, PSA Peugeot-

Citroën, Orange, Dalkia a pod.  

V práci sme sa zamerali na spoločnosť France Télécom S.A., ktorá investovala do 

telekomunikačnej spoločnosti Slovtel Slovensko (Orange). Táto spoločnosť bola prvou 

spoločnosťou, ktorá začala na Slovensku ponúkať internetové služby, čím si získala vedúcu 

pozíciu v tomto sektore. Slovenský trh pritiahol aj francúzsku skupinu Colas, ktorá investovala 
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do slovenských firiem IS-LOM s. r. o. a CESTY NITRA a. s.. Nie je prekvapujúce, že 

francúzske investície sa objavujú aj v potravinárskom sektore zameranom na syry, mliečne 

výrobky a pod. Slovenská spoločnosť Liptov je súčasťou francúzskej skupiny Bongrain, ktorá 

je jednou z najväčších tovární syrov na svete.  

Za veľmi významného francúzskeho investora považujeme spoločnosť PSA Peugot 

Citroën v Trnave. Táto spoločnosť na Slovensku do roku 2018 zaznamenala veľký úspech, kedy 

výroba dosiahla 352 007 vyrobených automobilov. Je to rekordný počet vyrobených 

automobilov od výstavby tejto fabriky na Slovensku. Vďaka spoločnosti bolo vytvorených 

viacero pracovných miest pre Slovákov. Poslednou spoločnosťou, ktorú sme spomenuli v práci, 

je francúzska spoločnosť Decathlon, ktorá sa v súčasnosti vyznačuje najväčším predajom 

športových potrieb na svete. Uviedli sme iba niekoľko príkladov z množstva francúzskych 

investorov na Slovensku, ktorí prispievajú k hospodárskemu rastu našej krajiny. 

Do roku 2018 bola politická spolupráca realizovaná francúzsko-slovenskou dohodou 

o strategickom partnerstve. Táto dohoda predstavila program spolupráce v piatich oblastiach, 

a to: v politickej, hospodárskej, vojenskej, energetickej a administratívnej. 

Vojenská spolupráca sa inšpirovala predchádzajúcou spoluprácou, ktorá bola vytvorená 

počas Československa. Jej intenzita postupne narastala po vzniku samostatnej Slovenskej 

republiky. Jedným z príkladov je posilnenie bezpečnostnej a obrannej politiky EÚ v rámci 

Akčného plánu na roky 2013-2018. 

Najväčšiu aktivitu oboch krajín vidíme v kultúrnej a vzdelávacej spolupráci, zameranej 

hlavne na podporu a šírenie francúzskeho jazyka, ako aj kultúry Francúzska na Slovensku, 

a naopak. Čo sa týka školstva, na Slovensku existujú štyri gymnáziá s dvojjazyčnou sekciou v 

mestách: Bratislava, Košice, Banská Bystrica a Trenčín. Dôraz kladú na vynikajúcu úroveň 

francúzskeho jazyka so zameraním na prírodné vedy. Práve vďaka týmto školám prišiel na 

Slovensko nový impulz učiť sa tento jazyk. Žiaci sa môžu zúčastňovať aj výmenných pobytov 

v rámci svojho štúdia. 

Ďalšou možnosťou posilnenia francúzsko-slovenskej spolupráce sú inštitúcie založené 

na posilnenie a rozšírenie francúzštiny. Na Slovensku poznáme dve organizácie: Francúzsky 

inštitút v Bratislave a Francúzska aliancia. Ich úlohou je organizovať rôzne kultúrne podujatia 

pre slovenských občanov. Okrem spomenutých organizácii, sme sa v našej práci venovali aj 

študentským združeniam Pont Francophone a EF POLIT. Sú to neziskové organizácie, ktoré sa 

snažia spojiť mladých ľudí, ktorí majú záujem o francúzsky jazyk a francúzsku kultúru. Cieľom 



 

53 

 

oboch združení je šírenie francúzskeho jazyka a frankofónie pomocou rôznych  podujatí, najmä 

kultúrnych.  

Spolupráca v oblasti kultúry je úzko spätá so vzdelávacou. Dialóg medzi Francúzskom 

a Slovenskom je veľmi bohatý a má významný vplyv na kultúrny život. Francúzsky inštitút 

prispel k skvalitneniu a rozvoju kultúrnej spolupráce viacerých organizácii na Slovensku. 

Aktivity Francúzskeho inštitútu dopĺňajú dve organizácie: Francúzska aliancia v Banskej 

Bystrici a Francúzska aliancia v Košiciach, ktoré spolupracujú s veľvyslanectvom Francúzska 

v hlavnom meste. Vďaka tomu majú Slovenskí obyvatelia rovnaký prístup k francúzskej 

kultúre na západnom, strednom a východnom Slovensku. 

Nemôžeme nespomenúť podujatie „Crème de la crème“, ktoré sa tento rok na Slovensku 

konalo šiestykrát. Prvý ročník podujatia, ktorý sa konal v Bratislave s veľkým úspechom, sa 

postupne rozšíril do 24 slovenských miest. Francúzski filmoví fanúšikovia mali možnosť 

pozrieť si filmy francúzskej kinematografie.  

Vo Francúzsku je však situácia odlišná. Jedným z mála slovenských centier vo 

Francúzsku je Slovenský inštitút v Paríži. Jeho cieľom je prezentovanie a šírenie slovenskej 

kultúry vo Francúzsku. Táto inštitúcia spolupracuje s Francúzskym inštitútom v Bratislave 

a spoluorganizuje rôzne konferencie, koncerty a pod. Najväčším úspechom vo Francúzsku sú 

koncerty slovenských umelcov, ako napríklad vianočný koncert v Paríži. 
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